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www.jeunes-fc.com

ToPo paraît le dernier mardi du mois en supplément
dans l’Est Républicain et le dernier vendredi dans le Progrès.

chercher, trouver
Jobs d’été
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Abonnement promotionnel 12 mois spécial jeunes
NOM : 

Prénom :                                                        N° de tél. : 

N° :             Rue :

Code postal :                   Ville : 

Je joins un chèque de 98 euros à l’ordre de L’EST REPUBLICAIN
Bulletin à retourner à : L’EST REPUBLICAIN - service abonnement

Rue Théophraste-Renaudot
HOUDEMONT - 54 185 HEILLECOURT cedex

Abonnement 12 mois à L’Est Républicain
au tarif spécial jeunes 

Les moins de 30 ans peuvent recevoir
L’Est Républicain quotidien pour

98 € au lieu de 268,80 € (307 numéros).
L’offre est réservée aux 800 premières

personnes qui en font la demande.

Le Crij de Franche-Comté et l’Est Républicain s’associent de nouveau
pour proposer cette offre aux 800 premiers jeunes qui en feront la demande.
Il suffit de découper, remplir et renvoyer le coupon ci-contre avec votre
règlement de 98 euros au service abonnement de l’Est Républicain. Cette
proposition s’adresse aux moins de 30 ans qui ne sont pas déjà abonnés
à l’Est Républicain. Elle leur permet de recevoir leur quotidien régional
à domicile, 6 jours sur 7 (dimanche excepté) pendant 12 mois, ce qui cor-
respond à 307 numéros et à une remise de 170,80 euros par rapport au
tarif habituel d’abonnement.
Autre avantage : il est possible de demander l’interruption de l’abonne-
ment pendant vos vacances en appelant au 03 83 59 08 08

Bons plans

L
e festival du Chien à
Plumes se tient chaque
été à Dommarien dans
le sud de la Haute-
Marne mais il peut inté-

resser les groupes francs-comtois
: les organisateurs du festival
ouvrent leur tremplin à quatre
régions dont la Franche-Comté.
Deux groupes d’ici seront choi-
sis sur écoute pour participer aux
concerts tremplins gratuits les 27
juin, 4, 11 et 18 juillet. Ces concerts
mettront en concurrence 8 com-
bos, pris en charge sur place et
hébergés si nécessaires. Parmi ces
8 participants, le gagnant désigné
par un jury recevra 1200 euros,
les 3 suivants 500 euros. Les 4
groupes vainqueurs pourront éga-
lement jouer lors du festival les

7, 8 et 9 août. 
Pour s’inscrire, les groupes doi-
vent avoir une page myspace sur
laquelle sont présents au moins 4
morceaux (dont un si possible
en téléchargement), 2 photos de
bonne qualité, la fiche technique
en jpg, une présentation du groupe
(nombre de musiciens, présence,
d’un technicien son et/ou lumière).
Les candidats inscrivent cette page
sur le tremplin à http://www.mys-
pace.com/tramp2009fc avant le
15 avril pour éventuellement suc-
céder à aux Nainportequoi, à
Unitone, à Somadaya ou à Steno
P précédents sélectionnés francs-
comtois.
Renseignements, 03 25 88 88 80
ou 06 07 32 25 26, www.chiena-
plumes.fr

D es poneys, des chevaux com-
tois, des ânes, des béliers, des
animaux de la basse-cour mais

aussi des lamas, des furets, des tortues,
des hérissons ou des reptiles. Depuis
6 ans, le début du printemps est l’oc-
casion pour le village d’Orchamps-
Vennes, dans le Doubs, d’accueillir
“1000 animaux”, principalement domes-
tiques, et 2500 à 3000 visiteurs.
L’initiative est conjointe à 3 associa-
tions : le comité des fêtes, Semons l’es-
poir et la Société franc-comtois des
amis de la basse-cour. “Le but de notre
association est de sauvegarder les races
explique Hubert Morel, vice-président
de la Société, et en particulier certai-
nes espèces rares d’animaux domes-
tiques. Si des éleveurs ou des amateurs
peuvent nous proposer des espèces

rares de béliers ou de poneys par exem-
ple, ils sont les bienvenus”. Nouveauté
cette année, l’organisation d’un poin-
tage pour sélectionner le plus beau che-
val comtois.
Rendez-vous au gymnase
d’Orchamps-Vennes les 28 et 29
mars. Entrée, 3 euros (1 euro pour
chacune des associations). Gratuit
avec la carte Avantages jeunes. 
Renseignements : 06 73 01 72 71.

Ecrivez et gagnez
5 places de cinéma

Rock :10e tremplin découvertes
du Chien à plumes

Bon plan carte Avantages jeunes

Fête des animauxL es goûts et les couleurs se
discutent et se partagent :
vous souhaitez faire part

d’un coup de cœur pour un livre,
un disque, une BD, un film, un

loisir, un sport, une expo,
un hobby, un site

Internet, etc ? Vous
pouvez rédiger un
article le présentant

en 1500 caractères
environ et l’envoyer au
journal TOPO, 27 rue
de la République, 25000

Besançon (ou par mail à
concourstopo@gmail.com) en
précisant vos nom et adresse.
Ceux qui seront publiés rece-
vront 5 places de cinéma à
Besançon. Cette proposition est
ouverte jusqu’au 10 juin 2009.
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COORDONNÉES DU RÉSEAU INFORMATION JEUNESSE DE FRANCHE-COMTÉ

Crij, Centre régional d’information jeunesse, 27 rue de la République, 25000 Besançon, 03 81 21 16 16     Cij, Info jeunesse Jura,
17 place Perraud, 39000 Lons-le-Saunier, 03 84 87 02 55     Cij, Centre information jeunesse, 38 rue Paul Morel, 70000 Vesoul,
03 84 97 00 90    Bij, Belfort information jeunesse, 3 rue Jules Vallès, 90000 Belfort, 03 84 90 11 11     Bij, Bureau information
jeunesse, 2 avenue des Alliés, BP95287, 25025 Montbéliard cedex, 03 81 99 24 15    

Zapping

L
a nouvelle adresse d’IJ
Jura est 17 place
Perraud. Pour situer, les
locaux restent en ville,
en face du conservatoire.

“On a perdu un peu de fréquenta-
tion depuis le changement de lieu
mais les usagers ne savent peut-
être pas tous qu’on est toujours
présents” rappelle Claire Jobard,
la directrice. A la tête d’un réseau
présent dans tout le département
(Morez, Saint-Claude,
Champagnole, Poligny, Arbois,
Bletterans et Chaussin), le centre
information jeunesse de Lons-le-
Saunier est pourtant plutôt sur une
dynamique d’extension des servi-
ces. Récemment, il est devenu cor-
respondant régional d’Horizon
ferme, organisme qui permet aux
jeunes francs-comtois de séjour-
ner et travailler dans des exploi-

tations agricoles suisses durant les
vacances. IJ Jura a également ins-
tallé une borne musicale avec sélec-
tions à écouter, téléchargement
gratuit, accès aux sites régionaux
de promotion musicale et billette-
rie en ligne. Il accueille des per-
manences de l’Espace jeunes (les
mardis matins et vendredis après-
midi) et du Point accueil écoute
jeunes et familles (le mercredi de
16 h à 18 h). Il organise égale-
ment des ateliers informatiques
mensuels. “Nous organisons aussi
des animations ponctuelles,
comme la journée jobs d’été en
mars ou l’expo des dessins de
Maucler que l’on va présenter en
avril. Nous ferons prochainement
quelque chose autour des risques
domestiques pour les enfants, des
élections européennes en mai ou
du bénévolat en décembre”. Autant
d’initiatives qui s’ajoutent aux
services habituels de l’info jeu-
nesse, assurés par 6 salariés :
documentation et réponses aux
questions dans tous les domai-
nes, espace public numérique (3
postes d’accès) et wifi, carte
Avantages jeunes, billetterie de
concerts, relais Envie d’agir, offres
de jobs et baby-sitting, logement…
“Nous ne nous contentons pas

d’informer, nous essayons aussi
d’aider les jeunes. Par exemple
en ce qui concerne le logement,
il n’y a pas seulement des offres,
nous avons aussi des outils d’ap-
proche budgétaire pour étudier
avec les jeunes s’ils pourront assu-
rer leur autonomie”. 

Info Jeunesse Jura, 17 place Perraud,
39000 Lons-le-Saunier (03 84 87
02 55 ; contact39@jeunes-fc.com ;
www.jeunes-fc.com)
Horaires : du lundi au jeudi, 8 h 30
– 12 h 30 et 13 h 30 – 17 h 30. Le
vendredi 10 h – 12 h 30 et 13 h 30 –
18 h. Le samedi, 10 h – 12 h 30.

Réseau Information jeunesse de Franche-Comté

Lons-le-Saunier : IJ Jura, infos et
services tous azimuts
Info jeunesse Jura
a déménagé mais
reste présent au
centre-ville pour
informer tous les
jeunes.

Prochains rendez-vous :
- Journée jobs d’été le 25 mars.
- Ateliers informatiques (14 h –
17 h) : le libre en fête (3 mars),
le web 2.0 (1er avril), surfer sans
craintes (20 mai).
- Expo Maucler du 6 au 18 avril.

Audrey et Claire, deux des membres de l’équipe devant les nouveaux locaux.
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Le chiffre du mois

En moyenne, c’est le nombre
de verres d’alcool consommés
chaque mois par les Français
de 13 à 20 ans, selon l’Institut
de recherches scientifiques sur
les boissons. En détaillant, c’est
environ 1 verre à 13-14 ans
et 37 à 19-20 ans (mais 50 pour
les garçons de cet âge). A 17
ans, l’usage régulier d’alcool
(au moins dix fois dans les
30 derniers jours) est en légère
hausse depuis 2000 tandis que
le nombre d’ivresses répétées
(au moins 3 durant les 12 der-
niers mois) est en nette aug-
mentation et concerne
aujourd’hui plus de 33 % des
garçons et plus de 18 % des
filles. Une étude a également
été menée auprès des jeunes
de 16 ans dans 28 pays : l’usage
régulier comme le “binge drin-
king” (attitude consistant à boire
au moins 5 verres d’affilée)
étaient moins fréquents en 2003
qu’en 1999 chez les Français.
Qui sont loin des Irlandais, des
Danois ou des Maltais, pays
où plus de 30 % des garçons
de 16 ans ont pratiqué au moins
3 binge drinking dans les 30
derniers jours (pour les filles,
ce sont les Irlandaises, les
Anglaises et les Norvégiennes
qui se placent en tête).

18,7

I l existe 2 BTS dans le
secteur du tourisme.

- le BTS animation et gestion
touristique locales pour inter-
venir dans l’animation d’es-
paces, le montage de projets
touristiques, l’organisation
d’évènements et l’accueil. Ce
BTS privilégie l’enseigne-
ment en langues, patrimoine,
économie, droit, mercatique
et gestion, techniques touris-
tiques. Le diplôme prépare

au montage de projets touris-
tiques et à la promotion et
l’organisation d’événements. 
- le BTS vente et productions
touristiques forme des spé-
cialistes de la création (achat
et assemblage de diverses
prestations) et de la vente de
voyages et de séjours. Ce BTS
prépare aux métiers des agen-
ces de voyage. Le diplômé
a des compétences en accueil
et conseil, gestion des trans-
actions informatisée, élabo-

ration de forfait, gestion com-
merciale d’agence. Les diplô-
més débutent comme
billettiste, conseiller voyage
ou agent de réservation.
Dans la région, ces deux
diplômes se préparent à la
Maison familiale rurale de
Pontarlier (20 rue des
Granges, 03 81 39 17 04) et
au lycée Charles Nodier à
Dole (6 Grande rue,  03 84
79 00 99).

Je suis étudiant en 3e année de licence et j’aimerais envisager un service civil
volontaire à l’étranger. Est-ce possible de partir à plusieurs ?
A quel défraiement a-t-on droit ?

L e service civil volontaire s’adresse
aux jeunes de 16 à 25 ans. Il leur
donne l’occasion d’accomplir une

mission d’intérêt général dans des domai-
nes aussi différents que l’environnement,
le patrimoine, l’aide aux démunis, le sou-
tien aux personnes âgées ou aux handi-
capés, la médiation, la sécurité, la
défense… Il peut être effectué en France
ou à l’étranger, dans une structure agréée,
pendant 6, 9 ou 12 mois (durée hebdo-
madaire minimale de 26 h). Cette expé-
rience dans une équipe professionnelle
est assortie d’une formation aux valeurs
civiques et d’un accompagnement vers
l’emploi. Le volontaire bénéficie d’une
indemnité mensuelle de l’ordre de 600
euros (le montant exact dépend du type

de contrat mais il est supérieur à 600
euros). A partir de ce cadre général, il
existe effectivement des différences sui-
vant les organismes et les pays d’accueil.
Au préalable, le candidat peut se rensei-
gner sur les organismes d’accueil et les
missions proposées, listés sur le site
www.servicecivilvolontaire.fr. Ensuite,
il peut postuler à l’un des missions en
prenant contact avec le correspondant
régional de l’Agence nationale pour la
cohésion sociale et l’égalité des chan-
ces (en Franche-Comté, 03 81 25 04 40).
Certains organismes proposent plusieurs
postes, il est donc théoriquement possi-
ble de postuler à plusieurs au même endroit 
Des infos plus détaillées sont disponi-
bles sur le site.

Où puis-je trouver des modèles de CV ?

P our être conseillé sur la rédac-
tion d’un CV, il est possible de
se rendre dans les agences du

Pôle emploi, dans les Missions loca-
les Espaces jeunes ou dans le réseau
information jeunesse. Des modèles
sont disponibles en ligne mais il vaut
mieux les prendre comme exemple
que comme modèle, un CV étant pro-
pre à chaque personne. Pour trouver
de l’inspiration, on peut consulter les
sites de l’Etudiant où sont regroupés
300 modèles de CV et lettre de moti-
vation dans la rubrique jobs, stages,
emploi (www.letudiant.fr), de l’Apec
(www.apec.fr) qui propose de nom-
breux conseils dans la rubrique ma
carrière et du Pôle emploi
(www.anpe.fr) qui donne également

des conseils pour réaliser un bon CV
dans la rubrique candidat.

Où peut-on préparer un BTS tourisme ?

CONCOURS VIDÉO
Comme chaque année, l’Oroleis de Paris
organise un concours vidéo ouvert aux
jeunes de 12 à 25 ans sous l’intitulé
“Regards jeunes sur la cité”. Deux
catégories d’angles sont possibles, définies
par les mots clés “Ici et ailleurs” ou
“Et demain…”. Pour succéder aux jeunes
de L’Hay-les-Roses et Boissy-St-Léger,
vainqueurs en 2008, les équipes de 5
jeunes parrainés par une association, un
établissement scolaire ou autre structure
de leur localité (qui doit fournir un respon-
sable) doivent élaborer un film de moins
de 8 minutes mettant en scène une
expérience sportive, culturelle, sociale,
d’actualité ou de vie quotidienne. Il faut
s’inscrire avant le 9 septembre et

envoyer la copie du film avant cette date.
Douze prix seront décernés et un festival
sera organisé du 28 au 30 octobre à Paris.
Renseignements complets au 01 53 02 98
00 ou sur www.oroleis-paris.org

MUSIQUE
28e édition de Music’ado, scène
régionale des 11 – 20 ans. Cette initiative
est l’occasion pour les jeunes musiciens de
tous styles (musiques actuelles, musique
classique, musique du monde) de se
rencontrer, d’échanger, de découvrir
d’autres univers musicaux et de jouer
sur scène en public. Pour participer, il
faut d’abord s’inscrire avant le 29 mars
sur www.musicado.org. Les
sélectionnés participeront à Music’ado
2009, le 21 mai au Jules Verne de
Montbéliard.
Infos complémentaires sur le site ou
03 81 53 17 15.

Brèves



Métier

U
n chiffre parmi d'au-
tres : en 1980, les
particuliers utilisant
les services de sala-
riés à domicile

étaient au nombre de 500 000.
Aujourd'hui, ils sont plus de 3,5
millions. Un écart révélateur d'une
progression qui se poursuit à rai-
son de 10 % par an. Et les parti-
culiers, s’ils représentent 80 %
des employeurs, ne sont pas les
seuls : associations et entreprises
d’insertion recrutent elles aussi
de plus en plus. L'aide à domi-

cile, et les services à la personne
de façon plus générale, représen-
tent le secteur où se crée le plus
grand nombre d'emplois à l'heure
actuelle. En Franche-Comté, plus
de 7000 personnes y travaillent,
pour une croissance de 150 % en
3 ans. Les études prospectives
annoncent un besoin en augmen-
tation continue dans les années
à venir. Elles ont de grandes chan-
ces d'être vérifiées tant les prin-
cipales raisons sont sociétales :
vieillissement de la population,
accroissement du nombre de per-

sonnes dépendantes, généralisa-
tion du travail des femmes, écla-
tement de la cellule familiale
engendrent à la fois un besoin
croissant et un recul de la dispo-
nibilité des familles envers les 3
publics principaux concernés par
l'aide : personnes âgées, enfants
(garde mais aussi soutien sco-
laire), handicapés.

DES MÉTIERS DE LIEN
SOCIAL
"On le ressent très nettement sur
le terrain" déclare Blandine

Cartier, responsable qualité et
développement de la Fassad, orga-
nisme spécialisé dans l'aide aux
personnes oeuvrant en Haute-
Saône depuis 1965. "Il y a réel-
lement des besoins en
augmentation, auxquels il faut
répondre avec du personnel de
plus en plus qualifié". Un exem-
ple à Lavoncourt, où la Fassad a
travaillé avec  le centre intercom-
munal d’action sociale pour met-
tre en place une gamme de services
en direction des personnes âgées.
"C'est un secteur vraiment très

Jean-Paul Carteret, maire de Lavoncourt. “On va agrandir le foyer-logement
et développer l’accueil temporaire. Pour permettre aux familles qui souhai-
tent partir en vacances de confier momentanément une personne âgée”.

En 2008, la Fassad a livré près de 36000 repas chauds ou froids à domicile
autour de Lavoncourt mais aussi de Lure, Luxeuil, Ronchamp, Vesoul.
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>>> Services aux personnes

rural où l'on s'est rendu compte
que certaines personnes ne se fai-
saient plus à manger". Sous l'im-
pulsion du CIAS, les dépenses
et les besoins ont été mutualisés.
Les cuisines du foyer-logement
pour personnes âgées de
Lavoncourt servent à composer
des repas pour les résidents mais
aussi pour le service de portage à
domicile et pour les enfants de
l'école qui viennent y manger.
L'initiative associant Fassad et
collectivité a été récompensée d'un
prix national de l'innovation ter-
ritoriale en 2005. "Les enfants et
les résidents du foyer se croisent
se félicite Jean-Paul Carteret, maire
de Lavoncourt, et là autour on a
créé des activités intergénération-
nelles". Les actions menées à
Lavoncourt sont un bon exem-
ple puisqu'elles mêlent services
aux personnes, aide à domicile et
lien social, aspect forcément
concomitant à ces professions.
"Le portage de repas à domicile
a même déjà sauvé la vie d'une
femme que l'on a trouvé dans le
coma chez elle" se souvient Jean-
Paul Carteret.
Quel que soit le rôle du salarié,
accompagnement, soins, ména-
ges et repassage, courses et repas,
prévention et sécurité, cela ne
va pas sans communication, rela-
tion envers des personnes parfois
isolées. Jean-Paul Carteret insiste
sur ce lien : “le services aux per-
sonnes peut aussi aller vers le
sportif, le culturel, les loisirs.
Accompagner les personnes en
sortie, leur faire faire de la gym
douce, jouer au scrabble par exem-
ple.”
Autre aspect représentatif de ces
métiers, la Fassad mène des efforts
de structuration, de professionna-
lisation et de qualification des sala-
riés (900 à l'heure actuelle pour
environ 450 équivalents temps
plein). Des diplômes existent (voire
formations) mais les professions
se caractérisent aussi par des fai-
bles niveaux de salaires et des
emplois à temps partiel.

Stéphane Paris

Site : www.particulieremploi.fr

Beaucoup
de travail, en aug-
mentation
constante, mais des
emplois encore peu
qualifiés et peu
rémunérés.

Le boom de
l’aide à domicile



Savoir donner du temps aux
autres.
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Les formationsLes formations
en Franche-Comté

Les salairesLes salaires

CaractéristiquesCaractéristiques

Préparation de repas chauds à
Lavoncourt.

Il faut des qualités d’écoute et
d’attention.

Les repas à domicile sont aussi le
maintien d’une relation sociale,
voire d’un soutien moral.

Marie-Pierre, 16 ans, actuellement en CAP au lycée
St-Marie à Gray. “L’aide aux personnes est un métier
de contact, de relationnel, c’est ce qui me plaît. Et je
sais que c’est un domaine où il y a du travail. Je fais
actuellement un stage de 3 semaines à Lavoncourt pour
découvrir le travail avec les personnes âgées, mais les
métiers de la petite enfance m’attirent également”.

S téphanie Aubert a 24 ans. Elle a été
embauché au mois d’août en emploi
tremplin par Pro’Aide, association d’in-

sertion de la Fassad. Mise à disposition au
CIAS, elle découvre à Lavoncourt tous les
aspects des services aux personnes : “je fais
de l’administratif, de l’accompagnement en
restauration scoalire, de l’accueil périsco-
laire le matin et le soir. Il m’arrive également
de faire des remplacements au foyer-loge-
ment.  Cela me plaît vraiment, ce n’est pas
monotone car je vois deux milieux diffé-
rents et cela me permet de m’impliquer dans
la vie locale de mon village”. Visiblement à
l’aise au milieu des enfants ou des personnes
âgées, elle entend se pencher sur les forma-
tions et qualifications possibles dans ce métier.
“J’ai un bac SMS, ainsi qu’un Bafa car j’ai
toujours aimé le contact avec les enfants.
J’avais d’abord pour objectif de travailler
rapidement et c’est emploi-tremplin était une
opportunité. Comme ça me plaît, je vais regar-
der ce qu’il est possible de faire pour conti-
nuer dans cette voie”.

“Une implication
dans la vie locale”

Selon l’Insee, les salaires
horaires dans les services
aux personnes sont
relativement homogènes :
80% des salariés gagnent
entre 6,3 et 9,4 euros nets
de l’heure. La plupart des
tâches demandant peu
d’heures, il faut chercher à
avoir plusieurs activités com-
plémentaires. Pour beaucoup
de salariés, il s’agit surtout
actuellement de complément
de salaire.

Le CAP Assistant technique en milieux
familial et collectif se prépare aux lycées
professionnels  Louis Garnier (Audincourt),
Condé (Besançon), Jacques Prévert (Dole),
Pré St-Sauveur (St-Claude), Lumière (Luxeuil),
de la Compassion (Villersexel), Raoul
Follereau (Beflort)
Le diplôme d'Etat d'auxiliaire de vie
sociale et le diplôme d'Etat de
technicien de l'intervention sociale et
familiale se préparent à l'IRTS à Besançon
La mention complémentaire aide à domi-
cile se prépare aux lycées professionnels
Condé (Besançon), les Huisselets
(Montbéliard), Pasteur Mont Roland (Dole),
Montciel (Lons-le-Saunier), Jules Ferry (Delle)
Le CAPA services en milieu rural se pré-
pare aux lycées François Xavier (Besançon),
St-Joseph (Les Fontenelles), Ste-Marie (Gray),
à la Maison familiales rurales d'éducation et
d'orientation d'Aillevillers
Le BEPA services, services aux
personnes se prépare aux lycées François
Xavier (Besançon), St-Joseph (Les
Fontenelles), Jeanne d'Arc (Pontarlier), Mancy
(Lons-le-Saunier),

Ste-Marie (Gray), au lycée technique rural
privé de Morbier, aux Maisons familiales rura-
les d'éducation et d'orientation des Fins, de
Mandeure, de Pontarlier, de Dole, de Rioz,
aux Instituts ruraux d'éducation et d'orienta-
tion de Morre, de Fougerolles
Le bac pro services en milieu rural se
prépare aux lycées St-Joseph (Les
Fontenelles), Jeanne d'Arc (Pontarlier), Mancy
(Lons-le-Saunier), Ste-Marie (Gray), au CFAA
du Jura (Lons-le-Saunier), au lycée technique
rural privé de Morbier, à l'IREO de
Fougerolles.
Formation continue assistant de vie à
l'Afpa de Besançon et Vesoul, au lycée St-
Joseph (Les Fontenelles), à la MFREO de
Mandeure, à l'INFA de Dole, au LTR privé de
Morbier
Formation continue employé familial
polyvalent au LP St-Joseph (Les
Fontenelles), à la MFREO de Mandeure, à
l'INFA (Dole)
Formation continue garde d'enfants au
LP St-Joseph (Les Fontenelles), à l'INFA
(Dole)

- sérieux
- discrétion
- sens relationnel, écoute,
attention, bonne humeur
- capacité d’adaptation
- tolérance
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S
avez-vous qu’il existe
une classe bac profes-
sionnel marine en
Franche-Comté ? Elle
est ouverte depuis 15

ans au lycée Jouffroy d’Abbans
à Baume-les-Dames. Une classe
qui, en 2 années, donne une for-
mation débouchant sur un contrat
avec la marine nationale. Et qui
inclut des stages au centre d’ins-
truction navale de St-Mandrier.
Les meilleurs élèves peuvent accé-
der à l’école de sous-officiers de
Brest. Pour mieux faire connaître
cette classe, mais aussi toutes
les possibilités de formations et
d’embauches offertes par la marine
nationale, une journée d’informa-
tion est spécialement organisée
dans les locaux du Cirfa à
Besançon, le 28 mars. “Il ne s’agit
pas d’une journée de recrutement
mais bien d’informations précise

Aina Andriamboavonjy, chef du
Crifa marine. Nous nous adres-
sons aux 17 – 24 ans pour leur
faire découvrir les métiers de la
marine. Il y aura des ateliers, des
témoignages et la possibilité de
rencontrer des élèves, des marins
recrutés récemment et d’autres
plus expérimentés”. L’occasion
pour les jeunes de se rendre compte
qu’il n’y a pas que des matelots
dans la marine et que de très nom-
breux métier, parfois insoupçon-
nés, y sont représentés. Et de
connaître les différentes possibi-
lités d’entrée et de formations
(école des mousses, école de mais-
trance…).

Renseignements : Cirfa marine
Besançon, 64 rue Bersot, 03 81
81 44 88 et site www.devenirma-
rin.fr

D epuis le 1er janvier, il faut
oublier les appellations
ANPE et Assedic. Les

deux établissements ont fusionné
pour devenir le Pôle emploi. Un
regroupement qui ne peut être que
bénéfiques aux usagers, selon
Olivier Ventron, chargé de mis-
sion à la direction territoriale du
Doubs : “le but est de simplifier
les démarches, d’être plus acces-
sible. Les personnes ont désor-
mais un interlocuteur unique, une
inscription unique.
Personnellement, c’est la situa-
tion précédente qui me question-
nait : je ne comprenais pas

pourquoi, il y avait deux services,
deux établissements et deux démar-
ches à effectuer en deux lieux dif-
férents lors d’une inscription”.  
Allocations chômage et aides à la
recherche d’emploi sont donc dés-
ormais regroupées dans les com-
pétences d’un seul interlocuteur.
Si le rapprochement des deux
structures a été entamé il y a quel-
ques temps, une inévitable période
de rodage et de réorganisation est
à prévoir. “C’est moins facile pour
les agents car il y a création d’une
nouvelle culture commune et déve-
loppement de nouveaux métiers,
ou en tous cas de nouvelles com-

pétences” pense François Thibaut,
conseiller à l’emploi. Ce chemi-
nement s’oriente vers une plus
grande polyvalence, dans l’opti-
que d’être plus efficace envers
le public. “Il ne s’agit pas sim-
plement de n’avoir plus qu’un seul
lieu d’attache dès l’inscription.
Après celle-ci, le demandeur d’em-
ploi aura un référent unique qui
sera son interlocuteur identifié et
personnel”.  Un suivi personna-
lisé qui se veut plus efficace dans
un seul but, l’emploi. “Nous avons
une mission de service public, plus
que jamais insiste Olivier Ventron.
Nous sommes dans une situation

où la concurrence et le marché
rend les recruteurs attentistes. Les
offres sont en diminution, même
si elles n’ont pas disparu. La
Franche-Comté est fortement tou-
chée par la crise car c’est une
région industrielle et c’est dans
ce domaine que la crise commence
par se faire sentir. Pour l’instant,
il n’y a pas beaucoup de licencie-
ments économiques car c’est
d’abord l’intérim, puis les CDD
qui sont concernés. Et les jeunes,
c’est traditionnel quand le mar-
ché s’essouffle…” Pour faire face,
le Pôle emploi entend intensifier
les contacts avec les entreprises,

signer plus de conventions de par-
tenariat avec elles et développer
certains outils en direction du
public comme les simulations
de recrutement, les évaluations en
milieu de travail (petites périodes
en entreprise pour évaluer les com-
pétences), le site internet sur lequel
le dépôt de CV est la première
démarche conseillée. Une démar-
che volontariste pour un objectif
: mettre des offres d’emploi en
face des demandeurs.

Infos, coordonnées des Pôles emploi :
www.pole-emploi.fr

JEU
Pour présenter de façon ludique
les enjeux et les aboutissants de
l’installation en agriculture, le MRJC
(mouvement rural de jeunesse chré-
tienne) a créé le jeu “les Agronautes”.
Résultat de 4 ans de réflexions sur le
sens de l’installation agricole et d’une
coopération avec une classe de bac pro
de l’école d’agriculture St-Joseph de
Levier, “les Agronautes” est un jeu de
rôle qui plonge chaque joueur dans la
vie d’un agriculteur : il fait avancer son
exploitation, gère sa vie de famille et ses
engagements, fait face à des événements
qui facilitent ou compromettent ses
objectifs… Soutenu par la Région
Franche-Comté et la MSA, le jeu est
disponible au siège du MRJC,
18 rue Mégevand à Besançon,
moyennant 20 euros. Commande
possible au 03 81 25 28 00.

“ROUE DE SECOURS”
Cette association créée à Besançon a été
mise en place pour louer des scooters
à des personnes en difficultés
financières ayant besoin d’être mobiles
dans le cadre d’un retour à l’emploi.
Des conditions de location avantageuses
leur sont proposées. L’association a
développé cette mission à Pontarlier et
Montbéliard et récemment à Belfort
et à Delle. Renseignements : pour
Besançon et Pontarlier, 03 81 83 13 28.
Pour Montbéliard, Belfort et Delle :
0810 100 240. Siège : 34 rue d’Arènes,
25000 Besançon. 

PORTES OUVERTES
Le samedi 7 mars à l’UTBM de
Sevenans, de 10 h à 17 h. Cette journée
est l’occasion pour les visiteurs d’obtenir
des informations sur les conditions
d’admission (de bac à bac + 4), les
différentes filières de formation
et leurs débouchés (informatique,

mécanique et conception, ingénierie et
management de process, génie
électrique et systèmes de commande,
ergonomie, design et ingénierie
mécanique, génie électrique par
apprentissage), les moyens
pédagogiques et technologiques,
le campus de Sévenans, la vie
associative des étudiants, les
solutions d’hébergement et de vie
quotidienne. Chacun pourra rencontrer
des enseignants, des chercheurs et des
étudiants UTBM. Infos complémentaires
sur www.utbm.fr ou  03 84 58 30 00.

FILLES
En partenariat avec l’association
“Elles bougent”, l’UTBM organise à
Sevenans, mercredi 11 mars en matinée,
un rendez-vous destiné à sensibiliser les
lycéennes et étudiantes en bac + 2 aux
métiers d’ingénieurs, en particulier dans
les secteurs automobile, aéronautique,
ferroviaire et spatial. L’idée de cette
rencontre, et plus largement la vocation
de l’association “Elles bougent”, est de

“transmettre la passion et susciter
des vocations”, en faisant découvrir
des parcours de formation et ces
métiers vécus au féminin. En savoir
plus sur www.ellesbougent.com ou
03 84 58 30 00.

PORTES OUVERTES
Les jeunes intéressés par les métiers
de l’automobile et du transport
auront tout loisir d’en savoir plus sur les
formations, les filières et les débouchés
en se rendant le 21 mars aux portes
ouvertes du lycée professionnel Fertet
à Gray (8 h 30 – 12 h 30). Le lycée
propose un BEP conduite et service
dans le transport routier et des bacs
professionnels en maintenance des véhicules
automobiles (voitures particulières,
motocycles) et en réparation des
carrosseries ainsi qu’une mention
complémentaire maintenance des
systèmes embarqués à l’automobile.
Renseignements au 03 84 65 65 40.
Le lycée se trouve place Boichut.

Brèves

Emploi : un pôle pour simplifier les démarches
Le Pôle emploi est le nouveau nom de l’établissement qui regroupe tous les services ayant trait au
chômage.

La marine se découvre
Une journée d’information sur les formations et les métiers de la marine
nationale est organisée le 28 mars à Besançon.

Grégory Ansel, candidat pour devenir mécanicien naval. Photo E. Chatelain (Ville de Besançon).



Info logement
Location et delais
de préavis :

Si vous louez un logement, n’ou-
bliez pas que vous devez respecter
un délai de préavis pour quitter
votre logement.
> Si vous louez un logement vide, le
délai de préavis  est de 3 mois. Ce délai
est réduit à un mois dans les cas
suivants :
- premier emploi,
- mutation,

- perte d’emploi,
- nouvel emploi consécutivement à une
perte d’emploi,
- bénéficiaire du RMI,
- âgé de plus de 60 ans et
un état de santé justifiant un change-
ment de domicile.
Le délai de préavis court à compter de
la réception de la lettre recomman-
dée avec accusé de réception ou de
l’acte d’huissier.
Si vous quittez le logement avant la fin
du préavis, vous serez quand-même

tenu de payer le loyer et les charges
pendant toute la durée du préavis,
sauf si un nouveau locataire reprend le
logement pendant ce délai.

> Si vous louez un logement meublé, le
délai à respecter est d’un mois.
Cas particulier : si vous êtes étudiant
et que votre contrat de location est de 9
mois, ce dernier ne sera pas reconduit à
son expiration. Vous n’avez par consé-
quent pas de démarche particulière à
effectuer pour quitter le logement.

A bon entendeur, salut
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L
’acouphène ? Un sif-
flement ou un bourdon-
nement incessant dans
les oreilles.
L’hyperacousie ? Une

forte douleur au moindre son. Ces
deux phénomènes font partie des
risques liés à la détérioration du
système auditif. Et l’on ne parle
pas de surdité partielle ou totale
pouvant découler d’expositions
trop fréquentes, trop longues,
trop fortes aux décibels. Ces
lésions ont un point com-
mun : elles sont définiti-
ves. Et elles sont en
augmentation, en raison
d’une soumission des oreil-
les à des niveaux sonores en
hausse, dans la vie quotidienne,
lors des concerts ou en por-
tant des baladeurs. En terme
d’effets, il n’y a pas de diffé-
rence entre bruit et musique,
son agréable ou déplaisant :
seuls comptent le volume sonore,
le temps d’exposition ainsi que
l’état de forme personnel, la fati-
gue fragilisant les oreilles. Le seuil
du risque est établi à 90 décibels
pendant une durée moyenne d’ex-
position de 20 h par semaine. Or
une rue à trafic intense donne un
niveau d’environ 95 décibels. Un
baladeur à volume maximal atteint
100 dB et dans ce cas, il ne faut
pas dépasser les 2 h hebdomadai-
res. Depuis 1998, la législation
impose aux salles de concerts et
discothèques de s’en tenir à 105
dB en niveau moyen, mais cela
n’est pas forcément respecté. Et
à ce niveau, le seuil d’exposi-
tion toléré est de 45 mn par
semaine.
Pour prévenir, la première dispo-
sition est d’éviter les sources sono-
res élevées. L’association pour
l’information et la prévention dans
le domaine de l’audition a listé

une série de précautions faciles
à prendre : dans les concerts et les
discothèques, s’éloigner des
enceintes acoustiques, porter, au
moins pendant une partie de la
soirée, des filtres auditifs ou des
bouchons protecteurs en mousse,
très efficaces. En écoutant de la

musique, avoir le souci du volume
que ce soit sur un baladeur, une
chaîne hi-fi ou un auto-radio. Eviter
les longues écoutes au casque,
pendant lesquelles on a tendance
à monter peu à peu le niveau.
Réduire la durée d’exposition aux
niveaux sonores élevés et après
celle-ci, mettre les oreilles au repos
pour un temps de récupération de
12 à 24 heures.

Pour en savoir plus : www.agi-
son.org et http://audition-preven-

tion.org
A partir du 12 mars, le réseau
Information jeunesse de Franche-
Comté distribue gratuitement des
guides d’information et de préven-
tion et des bouchons d’oreilles.

Trop de sons tue l’audition. Pour mieux
montrer les risques, une journée de
prévention est organisée le 12 mars.
Le réseau information jeunesse
distribue des guides pratiques
et des bouchons d’oreilles.
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F
ranche-Comté consom-
mateurs a mis en place
dans le cadre de la carte
Avantages jeunes une
offre d’aide gratuite

aux jeunes. 123 personnes de 18
à 30 ans se sont déplacées vers
l’association l’an dernier pour s’en
servir à Besançon, Montbéliard,
Pontarlier et dans une moindre
mesure, Vesoul. Les litiges liées
à la consommation touchent tout
le monde, jeunes compris. “De
façon générale, les jeunes appa-
raissent très confiants résume
Dominique Coulon, directeur de
l’organisme. Ils sont informés, ils
savent qu’il existe des escroque-
ries mais ils accordent quand
même facilement leur confiance.
Ils prennent pour argent comp-
tant ce que leur dit un profession-
nel. Ils ne voient pas non plus trop
l’intérêt de la “paperasserie”
comme un état des lieux, des fac-
tures liées à un véhicule d’occa-
sion, un contrat. Pour eux la parole
suffit”. Or la première précaution
à prendre est justement d’avoir et
de garder le maximum d’éléments
écrits. Ultérieurement, si litige il
y a, c’est justement ce qui peut
servir à les aider. Et c’est là-des-
sus que peuvent s’appuyer les
associations de consommateurs

pour examiner un dossier. La pre-
mière des recommandations est
donc de s’en soucier dès la trans-
action, notamment dans les domai-
nes suivants, les principaux cernés
par Franche-Comté consomma-
teurs concernant les jeunes :

- Internet et la téléphonie mobile
représente 40 % des demandes
d’aide. Elles concernent des
conflits au moment des résilia-
tions mais aussi des soucis de fac-
turation et des problèmes
techniques, notamment dans le

domaine d’internet. “C’est le genre
de litige typique où, tout seul,
on n’obtient rien, on a du mal à
se faire entendre” assure
Dominique Coulon. 
- le logement, secteur où les liti-
ges concernent principalement la

restitution du dépôt de garantie
au moment de rendre les clés. De
ce côté, la précaution est à pren-
dre au moment de l’entrée dans
le logement, en rédigeant un état
des lieux le plus précis possible.
“Honnêtement, ce sont plus sou-
vent les propriétaires que les loca-
taires qui ont tort. Les jeunes
doivent aussi se renseigner atten-
tivement sur ce qui est à leur
charge ou non concernant l’en-
tretien de l’appartement”. 
- les services : des litiges liés à
des prestations payés mais non
conformes à ce qui était escompté.
- les véhicules d’occasion : “c’est
un classique du litige. On pour-
rait croire que c’est lors de trans-
actions de particulier à particulier
mais c’est une erreur. Beaucoup
de professionnels de l’automobile
sont concernés. Les jeunes
devraient prendre plus de précau-
tions alors qu’ils ont tendance à
y voir une garantie”.
- les cours par correspondance.
“On a été un peu surpris de voir
émerger ce domaine. Des jeunes
nous disent qu’ils ne reçoivent
pas les bons cours ou qu’on leur
demande des paiements supplé-
mentaires”.

L
a semaine nationale d’éducation
contre le racisme a été créée
en 1989 autour de la journée
internationale de lutte contre
le racisme fixée le 21 mars par

l’ONU (en mémoire des 69 personnes tuées
en Afrique du Sud en 1960 alors qu’elles
manifestaient pacifiquement contre l’apar-
theid). Elle est constituée d’animations
locales qui sont autant d’occasion de témoi-
gner du travail des associations anti-racis-
tes ou d’éducation populaire ou des
collectivités qui se mobilisent au quotidien
pour éduquer contre les attitudes et prati-
ques discriminatoires. De nombreux acteurs

francs-comtois se mobilisent chaque année
pour cette action. En 2009, sans être exhaus-
tif, il faut noter l’engagement des Villes
de Lure et Besançon  :
- à Lure, la Ville, le Bureau Information
Jeunesse et l’Espace Méliès ont mis en
place un programme prévoyant : une expo-
sition “Du racisme aux discrinations” (du
30 mars au 5 avril), le spectacle marion-
nettes «Blanc comme Giraf » de la Cie
Droubies pour les primaires (30 mars),
un débat animé par la CIMADE sur le
thème “Les centres de rétention” pour les
collégiens le 3 avril, la projection du film
“Africa paradis” de Sylvestre Amousson

suivi d’un débat : 1 séance scolaire en après-
midi et 1 à 20h30 pour tous, le 3 avril.
Toutes ses animations sont gratuites.
- à Besançon, il y aura 5 expositions (dont
celles sur Anne Frank à l’espace associa-
tif Simone de Beauvoir, celle sur l’immi-
gration en Franche-comté aux Bains
Douches ou encore un triptyque dévoilà le
25 à 14 h, place de la Révolution), un film
débat proposé en foyer logement (rensei-
gnements, 03 81 41 53 69), la projection
du documentaire “Migrants et immigrants
du continent” de Philippe B.Tristan suivi
d’un débat en sa présence (le 18 mars à 19
h à l’amphi Donzelot de la fac des lettres),

une table ronde avec spectacles salle Battant
le 19 mars (à partir de 20 h), des conféren-
ces sur le racisme à l’école (le 20 à 20 h
à la fac des lettres), sur les étrangers dans
le Doubs de 1850 à 1950 (le 21 à 14 h au
Petit Kursaal), un après-midi festif le 22
à la maison de quartier de St-Ferjeux, un
café-débat le 24 à l’Espace associatif des
Bains Douches, un concert au Restau U de
la Bouloie (le 19 à 20 h). Infos et program-
mes complets : coordination jeunesse, direc-
tion vie des quartiers, 03 81 61 51 11
(www.besancon.fr) et mission lutte contre
les discriminations, 03 81 41 57 49.  

CONCOURS
Dans le cadre de la semaine nationale
d’éducation contre le racisme, la
Fédération unie des auberges de jeu-
nesse lance un concours d’affiche sur le
thème “un regard contre le racisme”. A
la clé, 3 jours et 2 nuits pour 2 person-
nes en auberge de jeunesse (1er prix :
en Italie, 2e prix : Belgique, 3e prix :

France).  Le support peut être numéri-
que (format 300 dpi) ou papier (A3).
Pour concourir, il faut envoyer l’affiche
avant le 14 mars à
fanny.rouanet@fuaj.org ou Fuaj, 27 rue
Pajol, 75018 Paris en précisant vos nom,
prénom, âge, pays, adresse, email, télé-
phone.

PERMIS DE CONDUIRE
La Mairie de Morteau instaure une aide
au permis de conduire pour les jeunes.
Sont éligibles les Mortuaciens de 17 à 21
ans en apprentissage de conduite dans
une auto-école de Morteau. Pour une

première année d’expérimentation, une
aide par mois sera attribuée. Il s’agit
d’un forfait de 360 euros (environ 1/3 du
permis) en contrepartie de laquelle le
bénéficiaire s’investit pendant 35 h au
profit de la commune. Dossiers de
demandes à retirer au Centre communal
d’action sociale, 6 rue Barral à Morteau.
Infos, 03 81 68 56 86.

SIDACTION
Cette récolte de dons pour lutter contre
la maladie a été instaurée il y a 15 ans.
L’édition 2009 est prévue du 20 au 22
mars, avec 3 jours de campagne de pré-

vention, de sensibilisation, de mobilisa-
tion. Il est possible d’organiser, parrainer,
sponsoriser des animations régionales en
contactant Françoise Godard (01 53 26
49 69 et f.godard@sidaction.org). Il est
également possible de faire un don entre
le 9 mars et le 10 avril en appelant le
110 (numéro gratuit), en se connectant
sur www.sidaction.org (paiement sécu-
risé) ou par SMS en composant 33000
puis don (pour les particuliers, 66 % du
montant du don est déductible des
impôts, dans la limite de 20 % du
revenu imposable).

Consommation

Entre septembre 2007 et août 2008, 123 jeunes ont été aidés par Franche-Comté consommateurs.
Principaux motifs d’insatisfaction : les nouvelles technologies et le logement.

“Les jeunes devraient être
plus méfiants”

Brèves

Semaine contre le racisme à Lure et à Besançon



Le 8 avril de 14 h -

17 h à Dole (Mairie,

Place de la Mairie).

L
e réseau IJ Franche-
Comté se mobilise pour
organiser des journées
jobs en mars et avril, en
partenariat avec le Pôle

emploi, la Direction régionale de
Jeunesse et Sports et les Espaces jeu-
nes Missions locales du Jura. Durant
ces journées, il sera possible
- de rencontrer des recruteurs dans
certains lieux (à Besançon, Belfort,
Lons, notamment)
- de consulter des offres

- de connaître les pistes favorables
en France et à l’étranger
- de se procurer un guide des jobs
d’été
- de recevoir aides et conseils sur
les techniques recherche, les offres
en ligne, le CV ou l’entretien de
recrutement 
- de se renseigner sur la législation
en matière de travail saisonnier.

Infos complémentaires sur
www.jeunes-fc.com

Le 11 mars de 14 h - 16 h 30

à St-Claude (Salle de

l’Ecureuil - Rue du Collège).

Le 17 mars de 14 h -

19 h à St-Loup-sur-

Semouse (Pij Val de

Semouse, 3 rue de

l’Abattoir).

Le 26 mars de 14 h -
19 h à Vesoul (salle
Parisot).

Le 25 mars de 14 h -
17 h à Lons le Saunier
(Carcom - Place du 11
novembre).

Le 25 mars de 14 h -

18 h au Bij de  Luxeuil

(Bij, 6 rue Carnot).

Le 26 mars de 13 h 30 - 18 h
à Besançon (Centre régional
d’information jeunesse,
27 rue de la République).

Le 26 mars de 14 h - 18 h

à Lure (Bij, 18 b rue de

l’Aviation).

Le 26 mars de 10 h

à 18 h à Belfort (Bij,

3 rue Jules Vallès).

Le 8-9 avril à Montbéliard

(précisions dans le
prochain ToPo)

pa
ge 11

>>> Jobs d’étéDossier
Journées jobs dans le réseau
information jeunesse
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Des pistes pour des jobs d’été
L es organismes d’aide à domi-

cile ne peuvent se permet-
tre d’arrêter leur activité

pendant les vacances. Ils ont donc
souvent besoin de bras pour assu-
rer l’intérimaire de leurs salariés
en congés. Portage de repas,
ménage, repassage, voire brico-
lage sont des services qui peuvent
être assurés par des jeunes, à qui
l’on demande souvent d’avoir le
permis de conduire. Les jobs
concernés par des soins à domi-
cile sont réservés aux jeunes en
formation dans le secteur de la
santé.

Pour chercher : www.jobetudiant.net
Se renseigner également auprès des
organismes d’aide à domicile proche
de chez vous.

L e domaine des jobs saison-
niers par excellence : dans
ce secteur, le travail fluctue

et connaît ses pics d’activités, donc
de recrutement, au moment des
vacances. Les professionnels font
appel à des personnels formés mais
aussi à des jeunes pour tout ce qui
est services, plonge, ménage, voire
réception de nuit. Il ne faut pas
avoir peur de travailler avec des
horaires difficiles et de se dépla-
cer vers les zones les plus tou-
ristiques. Il s’agit également du
secteur où il est le plus facile de
travailler à l’étranger.

Pour chercher :
- www.lhotellerie.fr
- www.lechef.com
- www.emploitourisme.com
- www.anpe.fr, rubrique offres spé-
cialisées, sous-rubrique offres saison-
nières (3200 offres de CDD
actuellement en ligne)
- www.internationalservices.fr

I l suffit d’un peu de courage
et de postuler suffisamment
tôt : les travaux agricoles

(cueillettes essentiellement) ont
chaque année besoin de bras. C’est
même l’un des rares domaines où
les 16 – 18 ans ont des chances
de trouver du travail. C’est aussi
pour cette raison que les postu-
lants sont nombreux. Il est par
exemple quasiment acquis que les
récoltants de tabac en Suisse ont
déjà leurs inscrits (on peut tou-
jours postuler auprès de la fédé-
ration suisse des planteurs,
00 41 26 305 59 20). Pour les ven-
danges, il est conseillé de com-
mencer à démarcher les viticulteurs
à partir du mois de mars. On peut
aussi surveiller le site anpe.fr
qui possède une rubrique spéciale
(dans offres spécialisées). Elle
compte actuellement environ 800
offres saisonnières.

Pour chercher :
- www.anefa.org
- www.france-agrinet.com
- www.lafranceagricole.fr
- www.agriss.com

A l’étranger :
- www.seasonalwork.dk
- www.pickingjobs.com

L ’encadrement des  “accueils
collectifs à caractère édu-
catif de mineurs” (centres

de loisirs, colonies de vacances)
est l’un des principaux filons de
jobs pour les jeunes. On peut
encore postuler directement auprès
des organisateurs de séjours mais
ceux qui possèdent le Bafa (bre-
vet d’aptitude aux fonctions d’ani-
mateur) et a fortiori le BAFD
(brevet d’aptitude aux fonctions
de directeur) ont très clairement
de grandes chances d’être embau-
chés. Ces deux brevets ouvrent
d’ailleurs à d’autres possibilités
et peuvent faire la différence dans
bon nombre de domaines de jobs
saisonniers, l’été mais aussi lors
de chaque période de vacances
scolaires ou, pendant l’année, dans
les services d’accueil périscolaire.

Pour s’en tenir aux jobs d’été,
l’animation c’est les accueils col-
lectifs de mineurs mais aussi les
clubs de vacances, les entreprises
du secteur loisir (parcs d’attrac-
tion…), l’encadrement de voya-
ges ou de séjours linguistiques.

Infos complémentaires : direction
régionale et
départementale de la Jeunesse et des
Sports de Franche-Comté,
27 rue Sancey, 25000 Besançon,
03.81.41.26.26.

Voir aussi www.animjobs.com,
www.jobanim.com, www.emploi-ani-
mation.fr, www.planetanim.com,
www.animnet.com et www.zanima-
teurs-fous.com

L ’assertion est encore plus
vraie que pour l’hôtellerie
: c’est en période touristi-

que que les jobs du tourisme se
développent. Les offres sont d’ail-
leurs parfois au croisement de
l’hôtellerie-restauration et de l’ani-
mation. Dans ce domaine, on peut
envoyer des CV aux organisateurs
de villages de vacances (Club Med,
Nouvelles frontières, VVF, Look
voyages et autres tours-opéra-
teurs…), aux parcs d’attraction,
aux lieux de visites qui cherchent
des agents d’accueil et des guides
(pour ces derniers, la pratique
de langues dont au moins l’an-
glais est recommandée).

Pour chercher :
- www.emploitourisme.com
- www.tourmag.com

Pour postuler :
- www.look-voyages.fr
- www.internationalservices.fr (per-
met notamment de déposer un CV
pour travailler sur des croisières ou
des parcs d’attraction).
- www.clubmed-jobs.com

Tourisme Aide à domicile Hôtellerie-
restauration

AnimationTravaux
agricoles
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Des partenariats pour la journée jobs

HORIZON FERME

Même si la législation l’autorise, il n’est pas facile de trou-
ver un job d’été avant 18 ans. La concurrence est rude et
les employeurs préfèrent souvent embaucher des majeurs.
Pourquoi pas tenter alors l’expérience Horizon ferme ? On
peut s’inscrire dès 16 ans pour se rendre dans une ferme
suisse durant 15 jours à 2 mois. On participe aux travaux
agricoles et aux tâches ménagères, on est nourri, logé,
blanchi et on reçoit environ 15 euros d’argent de poche
par jour. Infos : www.landdienst.ch ou Info jeunesse Jura,
03 84 87 02 55.

DES SITES POUR CHERCHER UN
JOB À L’ÉTRANGER

www.jobs-ete-europe.com, www.overseasjobcentre.co.uk

Nous soutenons évidem-
ment une manifestation
telle que la journée jobs

d’été. A la fois en tant que par-
tenaires du réseau information
jeunesse et du Pôle emploi et parce
qu’il s’agit de l’autonomie des
jeunes” annonce François
Fourreau, directeur régional
adjoint de Jeunesse et Sports. Le
ministère sera d’ailleurs repré-
senté lors des rendez-vous pro-
grammés dans le réseau, car les
brevets de l’animation ou celui

de surveillant de baignade sont
mis en place sous sa responsa-
bilité. Les jeunes auront tout loi-
sir de poser leurs questions
concernant les Bafa, BAFD, BSB,
la façon de les obtenir ou les aides
possibles pour les passer. “Nous
pourrons les renseigner sur les
formations et les organismes for-
mateurs, sans conseiller l’un plu-
tôt que l’autre mais en indiquant
ceux qui sont agréés dans la
région. Les discussions pourront
éventuellement aller plus loin et

aborder, pour ceux qui le souhai-
tent, ce que représentent ces diplô-
mes, comment ils s’articulent et
plus généralement sur les métiers
de l’animation sportive et socio-
culturelle”. Bafa et BAFD sont
en effet des diplômes ouvrant aux
jobs dans l’animation mais, sans
être professionnels, permettent
aussi d’entamer une carrière éven-
tuelle dans ce domaine.

Infos complémentaires : www.drdjs-
franche-comte.jeunesse-sports.gouv.fr

L e Pôle emploi sera présent lors de
la journée jobs d’été du réseau infor-
mation jeunesse pour proposer trois

types de services : des offres d’entrepri-
ses, une connexion internet et des conseil-
lers prêts à répondre à toute question
concernant les techniques de recherche
d’emploi. “Ceux qui cherchent un job
d’été sont souvent inexpérimentés, donc
on sera là pour aborder les notions de
base en termes de CV, de ciblage, de pré-
sentation annonce Olivier Ventron, de
la direction territoriale du Doubs.
Lorsqu’on postule pour la première fois,
on ne sait souvent pas quoi mettre en
avant : nous pourrons les aider à trou-
ver des compétences qu’ils ne voient peut-
être pas”. Les conseillers pourront
également aiguiller les jeunes en terme
de démarches, sachant qu’une seule jour-
née de recherche est très rarement suffi-

sante. “Le premier conseil que l’on donne,
c’est de diversifier au maximum son tissu
relationnel indique François Thibaut,
conseiller à l’emploi. Les jeunes doivent
utiliser leur entourage et leurs connais-
sances, non pour du “piston” mais parce
que le bouche à oreille est un bon moyen
de connaître des possibilités. Le partage
de l’information est crucial en termes
de recherche d’emploi”. Bref, il faut com-
mencer par faire savoir autour de soi que
l’on cherche un job. “Les jeunes qui cher-
chent se divisent en 3 catégories, cadre
Olivier Ventron : ceux qui savent où ils
vont, connaissent quelqu’un, ont gardé
le contact d’une année précédente. Ceux
qui s’adaptent, sont motivés et vont se
débrouiller par eux-mêmes avec quelques
adresses et techniques de réponse. Et ceux
qui n’ont ni notions ni réseau et ont besoin
d’un véritable accompagnement”.

- le brevet de surveillant de
baignade permet d’assurer la
surveillance dans le cadre d’ac-
cueils collectifs de mineurs. C’est
un diplôme délivré par la fédé-
ration française de sauvetage et
de secourisme (FFSS). La for-
mation est assurée par les direc-
tions départementales de la
Jeunesse et des Sports. Le dos-
sier d’inscription et les dates
de formation sont propres à cha-
que direction départementale
mais il faut dans tous les cas
avoir 18 ans au 1er juillet de l’an-
née en cours et être reconnu apte
à la pratique de la natation et du
sauvetage aquatique. Prochaines
session dans le Doubs : 28 avril
(inscription avant le 20 mars).
Pour les autres départements
contacter les directions départe-
mentale : 03.84.35.27.00 (Jura),
03.84.97.12.00 (Haute-Saône),
03.84.21.22.30 (Territoire de
Belfort).

- le brevet national de sécu-
rité et de sauvetage aqua-

tique autorise la surveillance
des baignades aménagées et régle-
mentairement autorisées (pisci-
nes, plages). Pour s’inscrire à la
formation, il faut avoir 18 ans,
être titulaires de la formation aux
premiers secours ainsi que de
l’AFCPSAM, du CFAPSE ou du
certificat de formation aux acti-
vités de premiers secours en
milieu sportif, et avoir passé des
examens médicaux d’aptitude
à la natation, d’acuité visuelle et
auditive. Les inscriptions se font
auprès des organismes forma-
teurs. Dans la région : Avenir
natation Besançon (03 81 53
61 45), Unité de développement
des premiers secours du Doubs
à Besançon (03 81 51 08 92),
fédération française de sauve-
tage et de secourisme à
Montbéliard (03 84 46 45 40),
société nationale de sauvetage
en mer à Montbéliard (03 81
32 15 75), direction départemen-
tale de la Jeunesse et des Sports
du Jura à Lons-le-Saunier (03 84
35 27 00), association départe-

mentale de protection civile à
Vaivre-et-Montoille (03 84 75
67 05), club belfortain de sau-
vetage (03 84 28 32 73).

- le brevet d’aptitude aux
fonctions d’animateur per-
met de travailler dans les accueils
collectifs à caractère éducatif de
mineurs. La formation se déroule
en 3 étapes (session générale de
8 jours, stage pratique de 14 jours
au moins, session d’approfon-
dissement de 6 jours). Le sta-
giaire doit être âgé de 17 ans
révolus au premier jour de for-
mation et déposer une demande
d’inscription auprès d’un orga-
nisme habilité. En Franche-Comté
: Aroeven (03.81.88.20.72),
Cemea (03.81.81.33.80),
Eclaireuses et éclaireurs unio-
nistes de France (03.81.37.37.30),
Eclaireuses et éclaireurs de France
(03 84 70 00 77), Familles rura-
les (03.81.88.76.84), fédération
sportive et culturelle de France
(03.81.25.28.12), les Francas
(03.84.28.88.49, l’Urfol

(03.81.25.06.40), le MRJC
(03.81.25.28.00), Scouts et gui-
des de France (03 81 25 28 07),
l’Udadmir (03.84.75.25.93),
l’UFCV (03.81.52.56.60).

- le brevet d’aptitude aux
fonctions de direction délivre
l’aptitude à diriger un accueil
collectif de mineurs pendant les
vacances et les loisirs. Pour le
passer, il faut avoir le Bafa et
être âgé de plus de 21 ans (des
dérogations et des équivalen-
ces sont possibles, se renseigner
auprès de Jeunesse et Sports).
La formation comprend un stage
pratique d’au moins 14 jours,
une session de perfectionnement
de 6 jours et un second stage pra-
tique de 14 jours. Pour suivre la
formation en Franche-Comté :
Cemea (03 81 81 33 80), Familles
rurales (03 81 88 76 84), Francas
(03 84 28 88 49), Udadmir (03
84 75 25 93) et UFCV (03 81 52
56 60).

- la prévention et secours

civiques de niveau 1 peut être
déterminant dans un recrutement
car elle permet surtout à son titu-
laire de connaître les gestes de
premier secours si l’on se retrouve
face à un accident. La formation
aborde des situations d’accidents
suivant 8 modules : la protec-
tion, l’alerte, la victime s’étouffe,
la victime saigne abondamment,
la victime est inconsciente, la
victime ne respire pas, la vic-
time se plaint d’un malaise et
la victime se plaint après un trau-
matisme (plaie, brûlure, atteinte
des os et des artticulations…).
Cette formation peut être sui-
vie dès l’âge de 10 ans. Elle dure
une dizaine d’heures et les frais
d’inscription s’échelonnent de
55 à 95 euros. Par la suite, il
est possible de poursuivre sa for-
mation par d’autres attestations
de secourisme (sur route, avec
matériel, en équipe, en mer…).
Une quinzaine d’organismes pro-
posent le formation en Franche-
Comté. Renseignements dans le
réseau information jeunesse.

Des formations qui donnent des atouts

Pôle emploi multiservices

Jeunesses et Sports
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“Les jobs d’été favorisent
l’autonomie des jeunes”
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Offres de stage
à l’étranger

EURODYSSÉE

DES STAGES

PROFESSIONNELS

RÉMUNÉRÉS EN

EUROPE

Le programme EURODYSSÉE
s’adresse aux jeunes diplômés
demandeurs d’emploi de 18 à
30 ans, domiciliés en Franche-
Comté et dans les régions
d’Europe partenaires. Il leur
permet d’acquérir une expé-
rience professionnelle grâce à
un stage de 3 à 7 mois, rému-
néré. Ces stages peuvent se
dérouler dans 20 régions parte-
naires (en Espagne, Portugal,
Belgique, Norvège, Allemagne,
Roumanie, Suisse, Italie et
Croatie). Ils sont établis en
fonction des profils, des par-
cours, des souhaits des jeunes,
qui peuvent postuler à tout
moment de l’année.

La région qui accueille les sta-
giaires francs-comtois assure
l’organisation du séjour : stage
linguistique intensif, stage
professionnel, logement,
bourse de stage, couverture
sociale et assurances.

Ce programme est réciproque :
la Région Franche-Comté et le
Crij accueillent des jeunes euro-
péens pour 1 mois de stage de
français intensif au CLA et 6
mois de stage professionnel
dans le milieu socio-économique
franc-comtois. 

Ce programme s’inscrit dans les
actions du Conseil régional en
matière de mobilité internatio-
nale des jeunes.

Informations générales :
www.cr-franche-comte.fr/educa-
tion/echange.php. Conseil
Régional de Franche-Comté,
service mobilité internationale
03 81 61 63 55

Informations et candidature:
www.jeunes-fc.com. Centre
régional et réseau information
jeunesse, 03 81 21 16 16

Pour consulter les offres de
stage : www.eurodyssee.net

Pour les jeunes demandeurs d’emploi
de 18 à 30 ans, résidant en Franche-
Comté.

ASSISTANT SERVICE EXPÉDITION en
Angleterre dans le Surrey en 2009. Dates
et période à définir.

COIFFEUR/EUSE. Stage en Espagne
(Barcelone) à partir de fin avril 2009. Durée
de 4 mois, précédé d’1 mois stage d’es-
pagnol. Accueil, logement et visites orga-
nisés.
ASSISTANT RESSOURCES HUMAINES. Champ
recrutement et formation. Bon niveau d’es-
pagnol et d’anglais souhaités. Stage en
Espagne (Barcelone) à partir de fin avril
2009. Durée de 4 mois, précédé d’1 mois
stage d’espagnol. Accueil, logement et visi-
tes organisés.
SECRÉTAIRE COMPTABLE. Etablir des devis

et des factures. Stage en Espagne (Barcelone)
à partir de fin avril 2009. Durée de 4 mois,
précédé d’1 mois stage d’espagnol. Accueil,
logement et visites organisés
ASSISTANT ACHATS. Niveau BTS minimum
requis + bon niveau d’anglais. Stage en
Angleterre (Devon) de mai à novembre
2009, précédé d’1 mois de stage d’anglais.
Accueil, logement et visites organisés.

Stages à pourvoir dans  le cadre des pro-
grammes de mobilité internationale
Leonardo Da Vinci, Eurodyssée et Franche-
Comté/Québec). Ces stages professionna-
lisants sont pilotés et financés par le Conseil
régional de Franche-Comté (convention
de stage, bourse mensuelle, assurances…). 

Renseignements sur  www.jeunes-fc.com.
- Contact : Centre régional et réseau infor-
mation Jeunesse -  Tél : 03 81 21 16 16

C
ristina est aujourd’hui
en CDD de 9 mois à
Rudologia, à Lons-le-
Saunier, après un
stage Eurodyssée

effectué pendant le premier semes-
tre de 2008. Pas mal, pour une
Espagnole qui ne parlait quasi-
ment pas le français avant de débar-
quer en Franche-Comté. “J’en
avais un peu étudié au lycée mais
c’était vraiment basique. J’ai eu
un mois de stage intensif au CLA
à Besançon. Dans le contexte pro-
fessionnel, cela a été un peu dif-
ficile au début, mais finalement,
tout s’est plutôt bien passé”. A tel
point que parmi les missions que
lui donne aujourd’hui Rudologia
figurent des cours en licence pro-
fessionnel gestion des déchets. 
Association créée par la Ville de
Lons-le-Saunier, Rudologia est
spécialisée dans ce domaine, en
particulier dans la formation en
direction des collectivités, de l’ad-
ministration ou des entreprises pri-
vées. Sept personnes y travaillent
actuellement. “Pendant mon stage
Eurodyssée, j’ai participé à la
création de deux vidéos visant à
faire connaître le recyclage. Il y
en avait une sur les déchets élec-
triques et électroniques, l’autre
sur les pneumatiques usagés. Nous
avons par exemple montré l’évo-
lution d’un réfrigérateur depuis
l’achat jusqu’à sa mise au rebut.
Lors de la décontamination, on
récupère pas mal de matériaux
mal connus”. 
Ce stage puis son embauche com-
plètent idéalement son parcours,

après des études supérieures dans
l’environnement (en Espagne, elle
a obtenu une licence environne-
ment, spécialité ingénierie) et un
emploi pendant deux ans dans la
gestion des déchets. “Ensuite, j’ai
voulu voir ce qui se passait ail-
leurs dans ce domaine. J’avais
entendu parlé d’Eurodyssée et cela
correspondait tout à fait à ce que
je voulais : être dans un autre pays
mais dans le monde professionnel
plutôt que dans le cadre des étu-
des. Stagiaire, c’est un bon sta-
tut pour apprendre en ayant les
mêmes responsabilités qu’un sala-
rié. Au départ, je voulais plutôt
aller en Italie car je parle italien,
mais je n’ai rien trouvé qui cor-
respondait vraiment au cadre de
travail que j’espérais. Le respon-
sable du service m’a orienté vers
la France où il y a plus de choix.
J’ai eu deux possibilités, à
Bordeaux et à Lons”.
Le stage lédonien correspondant
mieux à ses souhaits, Cristina est
arrivée dans la capitale jurassienne

en février 2008, après son mois
linguistique à Besançon. “J’ai
eu le temps d’apprécier l’ambiance
étudiante à Besançon. Lons, c’est
plus petit, un peu plus rural, un
peu plus calme, donc c’était un
peu difficile au début. Mais j’ai
été logée dans un bâtiment de la
mairie pour jeunes travailleurs où
il y avait une autre “Eurodyssée”
et d’autres étrangers, en parti-
culier des assistants de langue des
lycées. Je me suis rapidement fait

des amis et finalement Lons me
plaît bien. On peut trouver des loi-
sirs, des sorties à faire. J’adore,
le ski, les raquettes, les randos, je
fais aussi du badminton, il y a la
piscine…Et je peux rentrer chez
moi, en Espagne, assez facile-
ment.” Bref tout semble beau.
“Pour l’instant, je me trouve bien
et je ne sais pas trop ce que je ferai
en suite. Mais cela ne me déplai-
rait pas de rester en France”.

S.P.

“Dans les ruelles de

Sibiu... petite ville

médiévale de

Transylvanie,

Roumanie”.

Marion Coudier,

stagiaire Eurodyssée

à Deva, Roumanie.

Elle est accueillie du

2 février au 2 juin par

l’association Renaître

Romania, centre

d’accueil et d’écoute

socio-éducatif

pluridisciplinaire,

tourné en particulier

vers le conseil et le

soutien aux parents

et enfants.

Roumanie

“Stagiaire, un bon statut pour apprendre
en ayant des responsabilités”
Eurodyssée peut
mener à l’emploi
comme le montre
le parcours de
Cristina Catalina
Ortega.

STAGES EN ANGLETERRE POUR LES JEUNES
DEMANDEURS D’EMPLOI
Il reste quelques possibilités pour faire partie d’un groupe à des-
tination de l’Angleterre le 18 mai prochain, dans le cadre du dis-
positif du Conseil régional de Franche-Comté Leonardo Da Vinci.
Ce dernier permet aux jeunes demandeurs d’emploi de 18 à 30
ans d’effectuer un stage professionnel d’une durée de 5 mois, en
bénéficiant d’un stage d’anglais de 4 semaines, d’un encadrement
sur place et d’une indemnisation.

Renseignements auprès du réseau et Centre information Jeunesse.
www.jeunes-fc.com ou au 03 81 21 16 06.

La carte postale
du mois
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MUSIQUES ÉLECTRONIQUES
Conférence et documentaire le
11 mars au Pum Thaï Bar de Besançon,
avec Jean-Yves Leloup, journaliste. Au
programme, à partir de 19 h,  sélection
de disques, projection de “Moog”
(sur les premiers synthétiseur) et conférence
“Dj culture et global techno”.

CONFÉRENCE
Ludovic Hubler, Strasbourgeois de
30 ans, a achevé le 1er janvier 2008
un tour du monde de 5 ans en stop

(170 000 km parcourus, 59 pays traversés,
1300 conducteurs rencontrés, voir
www.ludovichubler.com). Il sera à
Besançon le 21 mars pour parler de
cette expérience. La conférence aura
lieu de 15 h à 18 h à l’ENSMM,
26 chemin de l’Epitaphe.

CULTURE SCIENTIFIQUE
Le bar des sciences est une série de
rendez-vous organisés par le service
culture scientifique et technique de
l’Université de Franche-Comté.
Environ une fois par mois, au Café
l’Hermitage à Besançon (130 Grande
rue, entrée libre), le public peut
rencontrer des spécialistes et des

chercheurs et poser ses questions sur
des sujets scientifiques, souvent en
rapport avec la vie quotidienne.
Dernièrement, il a par exemple été
question des téléphones portables ou
des “remèdes de grand-mère”.  Les
prochains rendez-vous abordent
l’orthographe le 18 mars (de plus en
plus de fautes, où est le problème ?),
la bière le 15 avril, les cancers en
France et en Franche-Comté
(27 mai) et le créationnisme (17 juin).
Infos, 03 81 66 20 99.

CHOUETTE
La fédération Doubs nature
environnement organise régulièrement

des sorties découvertes. La prochaine a
pour cadre la “8e nuit de la chouette”
et se déroule à Cléron de 17 h 30 à 20 h
pour découvrir les rapaces nocturnes.
Infos, 03 81 62 14 14.

MONTGOLFIÈRES
Expéditions en apesanteur aux
Rousses du 11 au 15 mars. Infos,
www.lesrousses.com

BELFORT
Les marchés aux puces reprennent,
chaque premier dimanche du
mois, jusqu’en décembre.
Infos, 03 84 55 90 90.

C
e sont des prothèses
métalliques souples
montées sur ressorts
en forme d’arcs.
Equipé de ces échas-

ses de près de 4 kg à chaque jambe,
le débutant ne paie pas de mine :
sa démarche s’apparente à celle
d’un cigogneau maladroit ou à
un robot pas tout à fait au point.
Mais au bout d’une initiation
somme toute rapide, la trans-
formation est spectaculaire

et l’échassier bizarre se
déplace à grande vitesse,
ses pieds à 50 cm du sol.
“On peut courir jusqu’à

40 km/h, sauter jusqu’à
2 m en hauteur et 4 en
longueur” annonce

Rémi Caron, le premier à
proposer des initiations et

commercialiser l’équipement
dans la région. Courses et sauts
sont effectivement impression-

nants, mais le seul fait de
marcher est déjà un sport.
“Une demi-heure d’échas-
ses urbaines équivaut à
1 h et quart de footing.

En 10 mn, vous brû-
lez 600 kg de calo-
ries”. Rémi Caron en

sait quelque chose, lui
qui cherchait une pra-
tique sportive permet-

tant de se défouler régulièrement. “Je
me suis orienté vers le squash, mais il
n’y a pas de salle proche de chez moi.
J’ai fait du footing mais je trouvais
ça ennuyeux. Je suis tombé sur les échas-
ses urbaines sur internet. Je m’en suis
procuré, j’ai essayé et j’ai adoré. J’ai
fait essayer mes 4 enfants et eux qui ne
voulaient jamais entendre parler de
balades, en réclament désormais. A
condition que ce soit sur échasses. C’est
un sport qu’on peut pratiquer en
famille”. 

UN QUART D’HEURE POUR APPRENDRE
À MARCHER

Pour ceux qui veulent essayer, avant
de se lancer dans l’investissement (comp-
ter 200 euros pour un enfant, 350 pour
un adulte), Rémi Caron propose des
initiations et des locations de matériel.
“Pour débuter, il faut impérativement
être accompagné, le temps de trouver
son équilibre. Cela prend environ un
quart d’heure. Ensuite il faut s’exercer
et l’avantage est que l’on progresse
rapidement. On peut arriver à courir
au bout d’une demi-heure et à sauter
au bout d’une heure”. Evidemment les
sensations ne sont pas tout à fait cel-
les de la marche normale et la facilité
apparente est à double tranchant. Une
confiance trop rapide et c’est la chute.
Aussi la pratique est impérativement
accompagnée du port du casque et de
protection sur les mains et les articula-

tions. Ce qui achève de donner un look
futuriste à l’amateur.
Cette pratique sportive est toute neuve.
Elle a été créée en Allemagne en 2003
et la fédération française a vu le jour
il y a un mois. Rémi Caron a lancé sa
société “Kangour’HOP” il y a 2 mois.
Il est le troisième en France à se lan-
cer dans son développement (les autres
sont présents en Ile-de-France et à
Nancy). “Une fois qu’on maîtrise, dif-
férents types de pratiques sont possi-
bles : du loisirs, du sport intensif mais
aussi des acrobaties. Certains font des
figures, des saltos. On peut aussi l’adap-
ter à d’autres disciplines, notamment
certains sports collectifs comme le bas-
ket ou le volley”. La pratique est pos-
sible aussi bien en intérieur qu’en
extérieur, sauf par temps humide, ris-
ques de glissades obligent. “C’est plu-
tôt un sport d’été confirme Rémi Caron.
En extérieur, on peut faire des montées
ou des descentes mais comme les efforts
sont amplifiés, c’est vraiment réservés
aux gens expérimentés”.

Stéphane Paris

Renseignements, Rémi Caron, 06 11 17 67
12 et www.kangourhop.com

Kangour’HOP participera au salon du 2
roues à Juraparc le dimanche 1er mars.
Des démonstrations et des initiations
seront programmées.

Brèves

Les échasses urbaines, ou powerisers, pratique sportive récente,
présente en Franche-Comté par l’intermédiaire de Rémi Caron et sa

société Kangour’hop. Apprentissage rapide, adrénaline garantie.

Echasses à sensation
Bouger
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D
ébut février,
Facebook soufflait
déjà ses 5 ans
d’existence. Si des
millions d’internau-

tes peuvent par ce biais commu-
niquer et échanger, ce site de réseau
social permet aussi … de se ren-
contrer. Après le virtuel, le “réel”
donc. La preuve à Belfort aux
Apérinet’s (www.aperinet.org) où,
de temps à autre, les “faceboo-
kers” se donnent rendez-vous au
Roger’s Café (par le biais d’un
groupe) pour discuter nouvelles
technologies à l’heure de l’apéro.
Beaucoup d’étudiants sont de la
partie comme Cédric, de l’UTBM
: “j’aime ce genre de rendez-vous
car c’est l’occasion de découvrir
de nouvelles choses”. Si le thème
des réseaux sociaux et de la motion
design ont déjà été évoqués,
Internet, les jeux vidéo, la musi-
que en ligne, le seront également
prochainement. 
Tendance “freeze mob”.
Autre genre de rencontres qui
connaissent un vif succès, celles

des “Freeze Mob”. Besançon, tout
comme Belfort se sont déjà fai-
tes “freezer”. De l’anglais “geler”,
ces manifestations sont des ras-
semblements de personnes à un
même endroit au même moment
pour une même durée. Sans but
politique, religieux ou idéologi-
que, elles créent des paysages
“givrés” originaux sous les yeux
interloqués des passants. “Après
un mois d’inscriptions sur le
groupe Facebook dédié à ce hap-
pening, le 3 janvier à 12 h, une
centaine de personnes était pré-
sente sur la Place du 8 septem-
bre. C’était une façon originale
de célébrer le premier anniver-
saire du blog que j’anime (Blog
de la boucle, ndlr) même si le but
était avant tout artistique et don-
nait l’occasion aux participants
de participer à un évènement uni-
que … dans le froid et sans bruit”
explique Nicolas, l’organisateur
de la première Freeze Mob bison-
tine. 
Toute la Franche-Comté sur
Facebook

D’autres groupes “Juste pour le
plaisir” naissent aussi sur Facebook
dont plusieurs sont dédiés à la
Franche-Comté. “Tu sais que tu
es franc-comtois quand…” (envi-
ron 5 500 membres) recense de
bien amusantes particularités franc-
comtoises (tu sais que tu es franc-
comtois quand pour toi l’hiver
dure de novembre à mai, quand
tu dégustes un délicieux roëstis-
jambons-salade, quand Aldebert,
ça fait 10 ans que t’entends ses
chansons, quand tu rigoles des
blagues de la Madeleine Proust,
quand pour toi, la plus belle ville
du monde c’est Besançon, quand
tu dis “Vain Dieu, ça meule sec
! On va se rhabiller ou sinon on
va choper la mort !”…). Début
février, les Francs-Comtois s’in-
vitent aussi entre eux “pour que
la Franche-Comté ait le plus grand
groupe Facebook”. A l’heure où
nous écrivons ces lignes, le groupe
atteint presque 10 000 membres.
Qui a dit que les Francs-Comtois
n’étaient pas “branchés” ?

Simon Daval

Facebook en Franche-Comté :
du “virtuel” au “réel”
Après cinq ans d’existence, le réseau social “Facebook” a conquis

150 millions d’internautes dans le monde entier dont des milliers de
Francs-Comtois. Enquête sur ce véritable phénomène de société.

FACEBOOK, QU’EST-CE QUE C’EST ?
Site de réseau social, “Facebook” (trombinoscope en anglais), per-
met de créer autour de soi une véritable communauté pour échan-
ger avec ses amis, retrouver des copains, faire des connaissances,
partager des photos, vidéos et bien d’autres choses. Marck
Zuckeberg, un étudiant de Harvard est devenu milliardaire à 24 ans
avec cette idée. Devenu un véritable phénomène de société, il pré-
sente - si l’outil n’est pas maîtrisé - des risques pour la vie privée
de chacun. Difficile de passer à côté, tant aujourd’hui la question
rode : “alors, t’es sur Facebook ?”.  
Pour en être, rien de plus simple, il suffit de se connecter sur face-
book.com : l’inscription est gratuite. Une fois inscrit, l’internaute
remplit sa page personnelle sur laquelle il met les infos qu’il sou-
haite (photos, activités, état civil, hobbies, préférences…), se lie
avec des amis (qu’il peut ne pas connaître dans la vraie vie et qui
ont alors accès à ses activités de “facebooker”), utilise et partage
des applications (journal, quiz, tests de personnalité, horoscope…),
s’inscrit dans des groupes (groupe de ceux qui se lèvent de bonne
heure, groupe de ceux qui aiment les fraises tagada, groupe des
filles qui s’appellent Virginie…), envoie et reçoit des messages… Et
bien sûr, comme il s’agit de virtualité, certains l’utilisent sérieuse-
ment tandis que d’autres délivrent des informations sans rapport
avec la réalité…
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Stages pour étudiants francs-comtois
Pour toutes ces offres de stages, adresser votre candidature au Crij, service régional des stages, Stéphanie Denis -

27 rue de la République, 25000 Besançon - avec CV  et lettre de motivation (en précisant la référence de l'offre).

Annonces
formation
  Vous souhaitez apprendre
rapidement un métier ?
Les centres Afpa de la région
disposent de places pour
les formations qualifiantes
(gratuites et rémunérées
pour les demandeurs
d’emploi) suivantes :

> Technicien d'Accueil
Touristique Option
Animation (H/F) à Lons Le
Saunier, du 9 mars 2009 au 21
octobre 2009. 
> Métallier (H/F) à Belfort, du
06 avril 2009 au 18 décembre
2009. 
> Gestionnaire Repreneur et
Créateur d'Entreprise (H/F) à
Besançon, du 27 avril 2009 au
26 juin 2009. 
Infos complémentaires :
0800.02.8000 et www.franche-
comte.afpa.fr

emploi
 URGENT, des artisans recru-
tent des salariés :

> Mécanicien technicien
auto à Baume-les-Dames 25-30
ans, BAC PRO + exp. Renault de
préf. Maîtrise impérative de
l’électronique embarquée, apti-
tude au management. URGENT
CDI
> Coiffeuse à Besançon avec
BP, CDI à mi-temps
> Esthéticienne à Besançon

avec compétences en prothésiste
ongulaire. CDI à 80 %
> Chef d’atelier menuiserie
avec CAP ébéniste au minimum,
plan 3D  et commercial agen-
ceur en meubles spéciaux à
Pont-de-Roide CDI
> Massicotier, conducteur
offset et fabricant deviseur
en imprimerie à Ornans, CDI
> Métreur conducteur de
travaux et couvreur zingueur
avec permis poids lourds et
caces grue à Besançon, CDI
> Technicien métreur à
Sancey le Grand tous corps
d’état spécialisé en génie thermi-
que, CDI
> Boucher charcutier à
Fournets-Luisans, CDI 35 h
hebdo
Plus d'infos auprès de la
Chambre de Métiers et de
l'Artisanat du Doubs au 
03 81 21 35 35

  En 2009, Carglass (leader
du remplacement et de la répa-
ration de vitrages de véhicules)
recrute dans l’Est de la France
40 technicien(ne)s poseurs. Les
postes à pourvoir sont à 25%
des contrats à durée indétermi-
née. Description du poste :
intervenir sur les véhicules des
clients dans les centres de pose
ou en pose à domicile et réaliser
des opérations de réparation
et/ou de remplacement de pare-
brise, de lunettes arrières, d’op-
tiques de phares… Les candidats

à ce poste doivent justifier au
minimum d’un bac professionnel
ou d’un BEP, avoir un sens aigu
du service et du travail bien fait
ainsi qu’un bon relationnel. Les
candidats doivent également
être autonomes, notamment en
vue des opérations de pose à
domicile où le technicien poseur
assurera seul l’ensemble des
démarches administratives et
techniques au domicile ou sur le
lieu de travail du client.
Rémunération fixe (1500 € bruts
en moyenne) et prime variable
en fonction du taux de satisfac-
tion calculé sur la base du
témoignage des clients (jusqu’à
300 € bruts par mois).
L’entreprise, dans sa volonté
d’accompagner du mieux possi-
ble ses employés, proposera aux
nouvelles recrues 4 à 5 semai-
nes formation, aussi bien théori-
ques que pratiques avant
qu’elles ne soient affectées à
leur centre.

Les candidatures sont à adres-
ser à fchristiano@carglass.fr
Carglass – Direction régionale
Est – Christiano Fabian - 22 rue
de la Sapinière – 54520 Laxou 

bafa - Bafd
  L’Aroeven de l’académie de
Besançon/Franche-Comté orga-
nise deux stages Bafa au cours
des congés scolaires de printemps
2009 :
- formation générale du 25 avril
au 2 mai (prix en pension com-
plète : 525 euros). 
- approfondissement : “prépara-
tion au brevet de surveillant de bai-
gnade (BSB)” et “théâtre et activités
scéniques” du 19 au 24 avril (prix
en pension complète : 415 euros).
Pour tous renseignements et ins-
criptions, s’adresser au secrétariat
de l’Aroeven, 58 rue du Chasnot
(rectorat), 25000 Besançon. Tél.,
03 81 88 20 72 ; email : ce.aroe-
ven@ac-besancon.fr

  Les Ceméa de Franche-
Comté proposent des stages de
formation pour BAFA en internat
(39) du 18 au 25 avril et du 25
avril au 2 mai.
BAFA approfondissement en inter-
nat (39) du 19 au 24 avril et du
27 avril au 2 mai.
BAFD 1 Directeurs du 18 au 26 avril
Renseignements et inscriptions
CEMEA 18 rue de Cologne– BP 117
25013 Besançon Cedex
Tel. 03 81 81 33 80
Fax. 03 81 82 33 07
cemeafc@wanadoo.fr
site weeb: http://cemeafc.free.fr

bénévolat
 La Nafsep (Association fran-
çaise des sclérosés en plaques)
recherche des bénévoles dans cer-
tains départements, directement
ou indirectement concernées par
la sclérose en plaques. Volontaire
et disponible, le bénévole devien-
dra le correspondant de la NAF-
SEP dans son département. Il aura
pour mission de faire connaître l'as-
sociation et la maladie en menant
régulièrement des actions au plan
local, par le biais de rencontres
amicales, de réunions d'informa-
tion, de groupes de paroles ou
de manifestations de collectes de
fonds.
Il est nécessaire d'avoir le sens de
l'écoute pour soutenir les person-
nes atteintes de sclérose en pla-
ques, les informer et les orienter
dans leurs démarches adminis-
tratives. Afin de mener à bien sa
mission, le bénévole bénéficiera
d'une formation, et, sera encadré
par les membres du siège social.
Si vous souhaitez rejoindre notre
association, téléphonez-nous au
05 34 55 77 00 ou par mail naf-
sep@nafsep.org 

Réf : 1 090 209 74
Type de structure : entreprise
Activité de la structure : Société d'écono-
mie mixte
Lieu : Besançon
Mission : Etat des lieux des méthodes
d'archivage. Pour une amélioration des
méthodes d'archivage.
Diplôme préparé : DUT GIDO ou licence
Durée du stage : selon formation
Gratification : possible 

Réf : 1 100 209 54
Type de structure : association 
Activité de la structure : Coopération
décentralisée
Lieu : Besançon
Mission : Vous serez chargé(e), sous la
responsabilité du directeur du Cercoop
Franche-Comté, du suivi de la réalisation
du site Internet de l'association et de la
conception de quelques outils d'informa-
tion et de communication : suivi de la
réalisation du site avec le prestataire,
préparation des contenus du site, réali-
sation de plaquettes d'information et de
communication, réalisation de la
maquette de la Lettre du Cercoop
Franche-Comté, suivi et optimisation des
bases de données et outils de diffusion,
veille informatique sur l'actualité de la
coopération et de la solidarité internatio-
nale, participation à l'élaboration de la
lettre électronique hebdomadaire, partici-
pation aux réunions
Compétences requises : Bonne capacité
au travail en équipe, rigueur, aisance
relationnelle et sens de l'organisation.
Bonne compétence rédactionnelle.

Expérience dans l'élaboration d'outils de
communication et connaissance des logi-
ciels correspondants. Une bonne
connaissance des problématiques de la
coopération décentralisée serait un plus.
Diplôme préparé : Bac +4/5 de préfé-
rence métiers de la communication et
des médias
Durée du stage : 12 semaines minimum
Gratification
Autres informations : Candidature à
adresser à Monsieur le Président du 
Cercoop Franche-Comté 

Réf : 4 100 209 54
Type de structure : collectivité
Activité de la structure : Action sociale
Lieu : Besançon
Mission : Mettre en place l'exposition iti-
nérante relative au raid handiforts : trou-
ver les supports de communication
adaptés en partenariat avec les mem-
bres de la commission had hoc. Valoriser
les équipements adaptés au cœur de
l'exposition. Coordonner les ressources.
Respecter les échéances fixées au sein
de la commission. Trouver des lieux d'ex-
position, prévoir un calendrier et prendre
les contacts
Prendre part aux travaux relatifs à la
publication d’HANDI–Actu, journal élec-
tronique : participer, le cas échéant aux
interviews. Faire des recherches internet
sur des dossiers pour préparer la rédac-
tion et synthèse d'articles. Trouver des
lieux d'exposition, prévoir un calendrier
et prendre les contacts pour l'exposition
itinérante relative à HANDI Actu.
Contribuer à l'identité visuelle du journal
en cohérence avec la charte graphique

du portail hébergeur (Ville de Besançon).
Dans ce cadre sélectionner les illustra-
tions (graphiques, dessins, photos,...).
Suivre la planification, participe au
comité de lecture, être force de proposi-
tion.
Prise en charge d’autres dossiers : 
Contribuer et participer à l'enrichisse-
ment des actions développées au sein de
la Mission handicap (événements avec
les associations du monde du handi-
cap...).
Compétences requises : Bien connaître
le monde de la communication 
Connaître la méthode projets. Etre
ouvert sur les autres. Autonomie et sens
de l'initiative. Apte au travail en équipe.
Ouverture d'esprit. Organisation.
Discrétion, diplomatie. Relationnelle et
d'un bon sens créatif. Disponibilité.
Bonne présentation
Informatique : Connaître l’outil informati-
que et les logiciels
Diplôme préparé : Communication
Durée du stage : selon formation
gratification : possible

Réf : 3 090 209 55
Type de structure : entreprise
Activité de la structure : Création et
fabrication de lunettes
Lieu : Morbier
Mission : Vous serez en charge de la
réalisation d'animations, clips, vidéos
pour illustrer nos collections de lunettes.
Diplôme préparé : Infographie, BTS com-
munication visuelle, Licence informati-
que, communication.

Compétences requises : formation artisti-
que avec une maitrise de la chaîne
image et son
Durée du stage : 6 semaines
Période : à compter de juin
Gratification 

Réf : 1 020 209 54
Type de structure : association
Activité de la structure : Etablissement
de formation
Lieu : Besançon
Mission : Contribuer à la définition d'une
stratégie globale de communication.
Proposer des solutions cohérentes et
harmonisées de communication interne
et externe. Contribuer à la mise en
œuvre et veiller à la mise à jour des
supports de communication institution-
nelle (plaquettes, site Internet, newslet-
ter...). S'informer de l'activité interne et
externe, la rendre visible et la valoriser.
Promouvoir et organiser les actions évé-
nementielles (journées d'études, collo-
ques, conférences, participation aux
salons des métiers et de l'orientation...)
Compétences requises : Webmastering,
mac.
Aptitude à la collaboration, au travail en
équipe.
Diplôme préparé : Bac +2 type DUT tech
de co
Durée du stage : 12 semaines minimum
Période : du 02/04/2009
Gratification
Déplacements : possible
Autres informations : Candidature avec
photo 

Offres d’emplois, de jobs, 
de stages actualisées 
quotidiennement sur

www.jeunes-fc.com
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ILS CRÉENT EN
FRANCHE-COMTÉ

L’ORCHESTRE DES
JEUNES CRÉATEURS

Nelson Malléus a reçu le prix du
concours du jeune musicien 2008
à Besançon. Aujourd’hui enseignant
au conservatoire d’Oyonnax, cla-
rinettiste et compositeur, il a créé
l’Orchestre des jeunes talents avec
son frère Lucas (piano) et des ins-
trumentistes principalement issus
du conservatoire de Besançon. Après
2 ans de répétition, le premier pro-
jet de cet orchestre inhabituel d’une
douzaine d’instruments voit le jour
: un programme d’une heure d’une
création originale qui alterne des
pièces aux caractères et aux tem-
pos très différents. Pour découvrir
cette composition musicale inédite
interprétée par quelques-uns des
meilleurs jeunes talents de la région,
deux dates sont programmées :
- le 20 mars à Besançon, chapelle
Bellevaux.
- le 21 mars à Lons-le-Saunier, salle
du Puits salé.

Infos : Association La-mi, 160 rue
Monnet, 39000 Lons-le-Saunier,
09 64 29 13 20.

L
e festival éviDanse
2009 se veut enrichi,
diversifié et ouvert très
largement à l’ensem-
ble des formes choré-

graphiques comme à la pratique
amateur. Une volonté de
l’Association interjurassienne des
centres culturels (AICC) qui a
conçu cette programmation en
s’associant à des partenaires tels
que le Centre chorégraphique
national de Franche-Comté à
Belfort, Artédanse, centre de for-
mation professionnelle de Bienne
et les associations Danse! et
Viculturelle. Des noms recon-
nus qui laissent deviner une pro-
grammation de qualité, où l’on
trouve notamment un parcours
multiple autour de l’oeuvre emblé-
matique de Gilles Jobin «the
Moebius strip» (répétitions publi-

ques les 14 et 15 mars à
Saignelégier, représentation le 2
mai à Delémont), une résidence
de création de la chorégraphe
Melanie Munt des deux côtés de
la frontière avant sa program-
mation les 27 et 28 mars à
Porrentruy, la double présentation
en ouverture et clôture du projet
hip-hop réunissant 11 jeunes dan-
seurs amateurs français et suisses
autour d’Aktuel Force et Gabin
Nuissier (le 3 mai à Delémont) et
des oeuvres de Monique Schnyder,
Linga, Thomas Hauert, Olga de
Soto, Michel Hallet Eghayan,
Sébastien Vela Lopez, etc, des
expositions et des stages.
Côté Belfort, les amateurs de danse
peuvent cocher de multiples ren-
dez-vous au CCN : une plate-
forme franco-suisse de pièces
courtes le 6 mars, “Accords” de

Thomas Hauert le 17, “Incorporer”
et solo accompagné d’Olga de
Soto les 20 et 21 (ces deux spec-
tacles entre également dans la pro-
grammation de la Belge quinzaine)
les deux “Sacre, the rite of spring”
de Raimund Hoghe le 25 avril.

Programme disponible sur le site
du festival : www.evidanse.ch
Renseignements au CCN de
Belfort, 3 avenue de l’Espérance,
03 84 58 44 88 - infos@ccnfc-
belfort.org

RITARY GAGUENETTI
Le jeune guitariste manouche dolois, à
la réputation internationale, sort
avec sa formation un nouvel album,
“Gypsy soul”, dans les bacs au début du
mois de mars. Il est également en
concert le 21 mars dans les locaux de
l’association Tempo, 14 avenue Fontaine
Argent à Besançon. La prestation sera
suivie d’un “pot et palabres” avec les
musiciens. Infos, 03 81 80 16 30

RENCONTRE D’AUTEUR
La médiathèque Pierre Bayle (Besançon)
organise en partenariat avec l’association
France-Québec, une rencontre avec
Christine Eddie, lauréate 2008 du prix
France-Québec pour son roman “les
Carnets de Douglas”. Rendez-vous le
23 mars à 18 h.

VIDÉO
Interludes est un groupe de cinq
étudiantes de la formation licence
professionnelle Meti de Besançon, qui
organise des événements avec des lieux
culturels bisontins. Du 10 au 14 mars,
il organise sa 3e manifestation au
Nouveau Théâtre de Besançon :
“Urbanité” une installation vidéos
de Cyprien Gaillard en relation avec
le travail du metteur en scène
Philippe Quesne. 

“CONVIVES”
Ce texte d’Eugène Savitzkaya écrit
pour la compagnie Transquinquennal
développe une conversation échevelée
et provocante. Présenté les 25 et 26

mars à la Coopérative de Belfort dans
le cadre de la Belge quinzaine.
Infos, 03 84 58 67 67.

BD
“Bulles jazz blues : quand la BD swing”
réunit des œuvres de dessinateurs
mordus de jazz du 14 au 28 mars, à
l’Espace Gandhi, Audincourt.

JEUNE PUBLIC
En résidence de création à l’Arche de
Bethoncourt, la compagnie Actémobazar
signe la pièce de théâtre et de marionnettes
“le Bouquet de fleurs”, accessible dès
7 ans. Représentations les 9 (10 h, 14 h) et
10 mars (14 h 30, 20 h). Infos,
03 81 97 35 12, www.scip-larche.org

EXPOS
Toute l’année, la Mission Vie
étudiante, culturelle et associative de
l’Université de Franche-Comté propose
des expositions en collaboration avec les
bibliothèques universitaires de Besançon.
Une programmation riche permet par
exemple de découvrir 4 expositions en mars :.Du 9 mars au 18 avril, “Rêves de
ville”, inspirée d’un livre de Brigitte Girard-
Hain, financée par Jeunesse et Sports,
présente témoignages et photographies
illustrant la créativité d’associations des
quartiers la Pépinière à Belfort et Saint
Ferjeux à Besançon (à la BU de lettres,3
rue Mégevand à Besançon tél. 03 81 66 51 25)..Du 16 mars au 17 avril, “Du sida
aux SRAS, les nouveaux fléaux”
présente les causes multiples d’apparition
des maladies infectieuses émergentes :
urbanisation, transports internationaux,
migrations, pratiques de soins, modes
d’alimentation, changements climatiques...
(à la BU de sciences, 45b, avenue de
l’Observatoire, 03 81 66 61 87).

.Du 16 au 27 mars, “les plaisirs
de la table” parcourt la gastronomie
à travers les siècles à la BU de médecine,
20 rue Ambroise Paré à Besançon
(tél. 03 63 08 25 00)..Du 16 mars au 17 avril, “Jeunes
en Palestine” restitue le voyage d’un
groupe de jeunes dans les territoires
palestiniens à la BU de droit 45, avenue de
l’Observatoire à Besançon tél. 03 81 66 61 92
Toutes ces expositions sont
gratuites et ouvertes à tous.

EXPOSITION
Gérard Collin-Thiébaut, artiste
enseignant de l’école régionale des
beaux-arts de Besançon propose une
réflexion sur l’art, la propriété
intellectuelle et la signature à travers
“la Honte de l’art contemporain ou
l’Inextricable ouvrage” présentée
jusqu’au 18 mars à l’école des beaux-
arts, 12 rue Denis Papin à Besançon.
Infos, 03 81 87 81 30.

PHOTO
10e rencontre de photographie organisée
par le centre de ressources photographie
de Lure, du 7 au 15 mars à l’Espace du
Sapeur. Sur le thème du monde du travail,
elle accueille l’exposition “la Main de
l’homme” de Sabastiao Salgado et des
travaux d’une vingtaine de photographes
régionaux. Infos, 03 84 30 54 26

PETIT THÉÂTRE DE LA

BOULOIE
3 rendez-vous sur le campus bisontin en
mars : le spectacle de danse “A l’endroit”
par Caroline Grosjean le 3 (gratuit), un
stage théâtre les 14 et 15 et projection
gratuite du film “the Magdalene sisters” de

Vingt-quatre entrées dans
la danse
Evidanse 2009, un festival échelonné du 27 février au 3 mai, réunissant des organisateurs français
et suisses et incluant des spectacles de la Belge quinzaine.

Brèves

“Incorporer”, 4 pièces d’Olga
de Soto les 20 et 21 mars au
CCN de Belfort. 
Photo  Filip Vanzieleghem
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SÉLECTION TOPO 
10 RENDEZ-VOUS EN MARS.The Young Gods en acoustique le 4

à Besançon (Cousty bar, 03 81 52 49 94).Elliott Murphy (rock folk) le 7 à
Montbéliard (Atelier des Môles), le 26 à
Besançon (Passagers du Zinc, 03 81 81
54 70).Pascal Comelade (pop) le 7 à
Baume-les-Dames (au centre intercom-
munal : performance autour de textes
de Robert Wyatt à 15 h 30, concert avec
le Bel Canto Orchestra à 20 h 30).
Contact, 03 81 84 32 88..The Washington Dead Cats
(psychobilly) le 12 à Belfort (la
Poudrière, 03 84 58 11 77).Vic Chesnutt + Elf Power (folk) le
17 à Belfort (la Poudrière).Ernesto Tito Puentes le 19 à
Besançon (Théâtre musical, 03 81 87 81 97).Ladylike Dragons (garage pop)
le 20 à Besançon (Passagers du Zinc, .Amélie-les-Crayons (chanson) 
e 20 à Beaucourt (foyer Georges
Brassens, 03 84 56 96 94)..Elderberries (heavy) le 21 à
Montbéliard (Atelier des Môles).Cesaria Evoria (world) le 24 à
Sochaux (MAL, 03 81 94 16 62)

L
e projet est né il y a
un peu plus d’un an
dans l’esprit de Laure
Saint-Hillier. Cette
jeune créatrice de

bijoux s’aperçoit qu’elle est
entourée d’autres créateurs qui
œuvrent chacun dans leur coin.

L’idée de s’associer pour met-
tre en place une promotion

commune via un site
Internet donne le

coup d’en-
v o i

de l’association et du site
Imperfections.fr. Conçu de
manière professionnelle avec un
graphisme de qualité, il est une
vitrine qui permet à 13 artistes
de se faire connaître. Depuis son
lancement il enregistre une cen-
taine de connexions chaque jour
dont une partie hors de nos fron-
tières grâce à sa version anglaise.
Petits objets pour petits budgets,
vêtements, bijoux, décoration,
l’originalité est leur point com-

mun. “L’objectif est de se faire
connaître et de provoquer

des rencontres entre les
créateurs mais aussi de

croiser les différents
publics. Cela peut

déboucher sur
des réali-

sations communes ou à une ins-
piration mutuelle entre les mem-
bres” explique Laure. 
Parmi ces artistes, Céline Hudelot
présente le Tripot à thé. Le
concept est d’ailleurs proche
de celui d’Imperfections puisqu’il
s’agit d’un lieu de rencontre. Ce
salon de thé nomade, sous tente,
à la décoration chaleureuse faite
de récupération est un lieu convi-
vial. Souvent installé au coeur

de festivals où le bruit règne en
maître, c’est une “parenthèse de
calme” qu’elle a imaginé en 2003
alors que la France bouillon-
nait de toutes parts. On peut s’y
arrêter pour boire un thé ou man-
ger un gâteau fait sur place. En
bon tripot, on y trouve des jeux :
en bois, de société, pour petits
et grands et même des jeux d’écri-
ture. Le jeu devient alors, non
plus un simple un passe-temps

mais un outil pour créer du lien
entre les gens. “Le Tripot est
un lieu profondément humain”.
Où il fait si bon s’arrêter !

Katia Mairey

Le Tripot à thé s’installera au festi-
val de la Source à Gendrey le 1er
week-end de juillet et à la Guinguette
à la Gare d’Eau à Besançon le der-
nier week-end d’août.

O nziéme édition d’une manifestation natio-
nale relayée en Franche-Comté par le Centre
régional du livre en partenariat avec les

bibliothèques de la ville de Besançon. Au pro-
gramme, des rencontres-lectures et des concerts
:
Le 10 mars, à la médiathèque Pierre Bayle, ren-
contre avec Bertrand Degott autour de “À chaque
pas”
Le 13 mars à la médiathèque Pierre Bayle, ren-
contre avec Yves Bergeret autour de son livre “la
Main de l’horizon, le nom de l’horizon” .
Le 20 mars à la salle polyvalente du 27 rue de la
République, l’Exil de la maison, hommage à
Mahmoud Darwich. Lecture par Jacques Moulin
et Soumya Ammar Khodja et récital de Oud par
le musicien Faïcal Salhi
Le 25 mars à la médiathèque Pierre Bayle, ren-
contre avec Pierre Le Pillouër autour de Trouver
Hortense - Journal de lecture à la lettre des
Illuminations.
Le 31 mars, à la médiathèque Pierre Bayle, ren-
contre avec Jean Michel Chavin autour de “Noires
couleurs”.
Le 2 avril au CLA, rencontre avec François Migeot
autour de “Lenteur des foudres”et du “Chant inquiet
el canto anhelante poemes”. Lecture en dialogue
avec le guitariste René Lagos-Diaz.

T rois journées autour de
l’œuvre de Georges
Brassens : le public ayant

répondu présent en 2008, le cen-
tre St-Exupéry de Pirey est de
nouveau investi les 27 et 28
mars. Au programme, 3 soirées
de concerts et un après-midi de
rencontres :
- le 27 à partir de 20 h 30, duo
Nathalie Mas – Jackie Oriol
puis André Chiron accompa-
gné d’Alexandre Roure à la
contrebasse.
- le 28 à partir de 15 h, rencon-
tre avec des proches de Brassens
animée par Pierre Schuller et
accompagnée par le Quautor
Calamus : Victor Laville (ami
d’enfance), Josée Stroobants
(photographe attitrée), Sophie
Duvernoy (gouvernante),

Oswald d’Andrea (pianiste),
Pierre Maguelon (comédien).
A partir de 20 h 30, Guy Pothier
(Brassens à la sauce latino jazzy
blues) puis MEJ trio.
- le 29 à 16 h, Concurrence
Déloyale puis concert final avec
Alain Nardino et l’Amandier.

Réservations : Forum, Arènes Music
et Le P’tit Dep à Besançon.
Par correspondance: renseigne-
ments à asso.lamandier@laposte.net

Imperfections, lieu de rencontre
pour jeunes créateurs
Une douzaine de créateurs d’ici et d’ailleurs proposent leurs œuvres originales sur le site
Imperfections.fr. Un lieu de rencontres artistiques à ajouter à ses favoris.

Le Printemps
des poètes

Brassensiades
2009
Après le carton plein de l’an dernier,
l’association l’Amandier réitère son
festival autour de Brassens.



“La Vague”

Horaires sur www.jeunes-fc.com  Réductions valables tant que les films sont à l’affiche.

L
e britannique Zack
Snyder est responsa-
ble de “l’Armée des
morts” et de “300”.
Avec “Watchmen”, il

confirme sa spécialisation dans
le cinéma à grand spectacle ambi-
tieux. La preuve, ce film est
adapté d’un comic-book fleuve
d’Alan Moore paru entre 1986
et 1987, cité par le Times parmi
les 100 meilleurs romans en lan-
gue anglaise depuis 1923 et sur
lequel plusieurs scénaristes et

réalisateurs, dont Terry Gilliam,
se sont cassé les dents. Ce qui
n’est pas étonnant quand on sait
que le livre mêle réalisme, sym-
bolisme, anticipation et réalité
de la guerre froide dans une aven-
ture sur plusieurs niveaux. Elle
se déroule dans une Amérique
alternative de 1985 où des super-
héros font partie du quotidien et
où l’Horloge de l’Apocalypse
indique en permanence minuit
moins cinq. Lorsque l’un de ses
anciens collègues est assassiné,

Rorschach, un justicier masqu,é
découvre un complot qui menace
de tuer et de discréditer tous
les super-héros du passé et du
présent.

“Watchmen – les Gardiens”
(Etats-Unis, 2 h 43) de Zack
Snyder avec Jackie Earle
Harley, Patrick Wilson,
Matthew Goode… à partir du
4 mars au Cinéma Colisée à
Montbéliard (4 euros avec la
carte avantages jeunes).

L
e jeune cinéma alle-
mand questionne son
passé. On s’en est
aperçu récemment
avec “la Chute” ou “Et

puis les touristes”. Dennis Gansel
a lui-même débuté avec “Napola
– Elite für den Führer”… “La
question de savoir si le fascisme
pourrait réapparaître, et com-
ment ce système fonctionne, m’a
toujours fasciné” dit-il. Dans “la
Vague”, il est encore question de
régime totalitaire. Dans
l’Allemagne d’aujourd’hui, un
professeur lance une expérience
visant à montrer à ses élèves le
fonctionnement du totalitarisme.
Il met en place un jeu de rôle
grandeur nature, qui dégénère.

Ce résumé fait penser à un autre
film allemand, “l’Expérience”
de Oliver Hirschbiegel, celui-
là même qui devait ensuite tour-
ner “la Chute”. Il y était alors
question d’un autre jeu de rôle
en prison, de violence, d’autori-
tarisme, de rapport de force et
lui aussi tournait mal. L’autre
point commun entre les deux
films est qu’ils sont inspirés d’his-
toires vraies. Le professeur de
“la Vague” a réellement existé,
son expérience a eu lieu avec des
conséquences proches de celles
du film. Il a d’ailleurs déclaré
avoir trouvé le film crédible. En
se penchant sur les réactions des
individus dans des circonstan-
ces données, Dennis Gansel a

aussi voulu rattacher cette expé-
rience au monde actuel :
“L’individualisme et l’atomisa-
tion de nos sociétés ne pourront
pas fonctionner éternellement.
Un tel contexte créé inévitable-
ment un vide, et le danger est
qu’un nouveau “isme” se pré-
sente pour le remplir”.

La Vague (Allemagne, 1 h 48)
de Dennis Gansel avec Jürgen
Vogel, frederick Lau, Max
Riemelt, en VO à partir du 4
mars au cinéma Victor Hugo
à Besançon  (4,50 euros avec
la carte avantages jeunes) et
au cinéma Colisée à
Montbéliard  (4 euros avec la
carte avantages jeunes).

“Watchmen, les gardiens”

W
alter Salles
s’est fait
connaître avec
“Central do
Brasil” il y a

10 ans mais c’est du cinéma
documentaire qu’il vient. Le
point commun de sa filmogra-
phie c’est l’intérêt pour la popu-
lation du Brésil, celle de la
misère et des favelas (il a d’ail-
leurs été producteur de “la Cité
de Dieu”). “Une famille brési-
lienne” qu’il a réalisé avec sa
collaboratrice régulière Daniela

Thomas, n’y déroge pas : au
milieu des 20 millions d’habi-
tants de Sao Paulo, quatre frè-
res élevés par une mère seule
tentent difficilement d’échap-
per à leurs réalités et de se
construire. Pour les interpréter,
des acteurs débutants, encore
proche de cette jeunesse brési-
lienne qui côtoie en permanence
la violence. Le souci principal
des deux réalisateurs était d’ail-
leurs d’être le plus authenti-
que possibles : les acteurs ont
mené l’existence quotidienne

de leurs personnages dans la
banlieue de Sao Paulo, certains
membres du clergé ont joué leur
propre rôle. Bref, une approche
très documentaire de la fiction.

“Une famille brésilienne”
(Brésil, 1 h 48) de Walter Salles
et Daniela Thomas, avec Sandra
Corveloni, Joao Baldasserini…
en VO à partir du 18 mars au
cinéma Victor Hugo à Besançon
(en avant-première mardi 17
mars à 20 h 30). 4,50 euros avec
la carte avantages jeunes.

avec la carte Avantages jeunes
2 films à 4 € 50 au cinéma Victor Hugo à Besançon
et 2 films à 4 € au Colisée à Montbéliardmois

Chaque

“Une famille brésilienne”
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D
epuis 5 ans, la
Maison de l’envi-
ronnement de
Franche-Comté
organise des ren-

dez-vous nature. Son calendrier
2009 s’articule autour du thème
de la terre. Il comprend un large
éventail d’animations, réalisées
grâce au soutien financier du
Conseil régional de Franche-
Comté : sorties découvertes,
activités pour petits et grands,
chantiers nature, conférences,
visites, etc.
En mars par exemple : 
Le 7, sortie découverte des
oiseaux de roche à Saint-Claude
Le 15, sortie découverte des
roches et des mousses à Chargey
(70)
Le 20, conférence sur “la terre,

matériau de construction alter-
natif pour nos maisons” à Vesoul.
Le 21, conférence/animation sur
le jardinage biologique à
Chalezeule (25)
Le 26, à Lons-le-Saunier, pro-
jection et débat autour du docu-
mentaire “Guerre et paix dans
le potager” qui montrent com-
ment les milliers d’animaux du
potager peuvent être d’effica-
ces assistants jardiniers. 
Le 27, visite d’une ferme en
agriculture bio à Equevilley (70).
Le programme complet est dis-
ponible à la Maison de l’envi-
ronnement (7 rue Voirin à
Besançon), dans les offices du
tourisme ou en le demandant
par mail (mefc@orange.fr) ou
par téléphone (03 81 50 25 69).  

L
e 7 juin prochain
auront lieu les élec-
tions européennes. Les
citoyens européens
seront appelés aux

urnes pour élire les députés qui
les représenteront et qui siège-
ront au Parlement européen pen-
dant cinq ans.
En sa qualité de centre d’infor-
mation de l’Union européenne,
Europe Direct Franche-Comté a
notamment pour rôle de mieux
faire connaître le fonctionne-
ment des institutions européen-
nes. A ce titre, l’organisme
propose régulièrement des voya-
ges à Strasbourg pour visiter le
Parlement européen et le vieux
centre de la capitale alsacienne.
Le prochain aller-retour est prévu

le vendredi 17 avril. Au pro-
gramme : visite du Parlement
européen le matin et déjeuner
sur place. L’après-midi, visite
du centre historique en bateau-
mouche et temps libre.
Départ de Besançon à 6 h 30,
retour prévu vers 21 h 30.
Possibilité de prendre des par-
ticipants à Montbéliard.

Prix : 50 euros par personne,
comprenant le transport, le repas
du midi et la visite en bateau.
43 euros sans la visite en bateau.
A noter que seules les person-
nes de plus de 14 ans peuvent
participer.

Renseignements et inscriptions :
03.81.21.29.55

Rendez-vous nature avec la Maison de
l’environnement de Franche-Comté
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Visite du Parlement européen
17 avril / Strasbourg
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